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ABOMKJIESTI

BDITION 8ÉM i-QuoTTonctf V|t.

*
anadti : 12 moi», 83.00; 6 mois, 81.50 
tata-Unfe ; 12 mois, 83.00; 6 m., 81.50 
Let aVoouemcuts son do 6 mois etilutcn 
L hc< i 15 dc chaque mois*
. jl uncut sofa do $4.00 s'il nW pa» 

yt iVtiiico.

AX2VOXCKN

Première immrtiou, Sow par ligne. 1 n 
sortions suivsdqucntos, 2ots jiar'lignn.
Annonce» Commerciale* et autres tarait^»* 

IP do gré à grd . • !

Joua drPublication : Kdition Sdmi* 
Quoditionnrt; Mardi, Jjeudi ot Sazvted 
matin.—Edition Hebdomadaire, Vendre* 
matin

Edition Hebdomadaire.

Canada: 12 mois, 81.00.
Etats-Unis: 12 mois, 81.00,

Los abonnements de oetto Edition seront 
v ariaMemenfc payable d’avance.

Politique, Agricole, Commercial, Littéraire et d’Annonces.
Boüohkr dk LaBruèrr, domicilié en 

la paroisse do St. Hyacinthe, propriétaire 
éditeur et imprimeur. Bureaux et Impri 
merio du journal: Rue Cascades, maison 
dc Henri St. Germain, Ecuier, M.[)., cité 
do St. Hyacinthe.

JjL
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Adresses d’Affaires
T El, IKK, D.LaBBUBÉIÎ kt BEAITCII BMI N

Avocats.
Tiennent leur bureau sur la rue St. Denis. 

MM. Tklmkr, DkLaiirüéuk k Bkaüchkmin 
Suivront les cours Criminelles et Civiles.

Louis Tki.likh 
Bouchkh DrLabruèkk.
A. O. T. Bkauoiikmin.%

St. Hyacinthe, 15 Avril 1870.

M •
AVOCATS.

WATERLOO, 1\ Q.
Ils suivront toutes les Coui> du district. 
Waterloo, 30 Septembre 1370. •

AUX IMPRIMEURS
SERVEZ-VOUS POUR

Couper votre Papier 
et vos Cartes.

DK LA CULTURE MACULEE EN FER

"ANSON HARDY”Oetto compagnie est maintenant prête à four­
nir sur demande cette machine, qui mumifuc- 
turôc avec les matériaux les plus sol ides,d'après 
les patrons k*s plus nouveaux, et munie de 
toutes les dernières améliorations lui donnent 
une immense popularité et la rendent bien su­
périeure à toutes celle» manufacturées jusqu'à 
ce jour.

Les conditions sont des plus faciles et le» 
prix à la portée de-tous lez ateliers d’imprimerie

TURCOT & FRERE
MEDECIHS-CHIftURSIENS
Coin des rues Cascades k Moud »r,

ST. HVACINTMK

Dr. J. B.Turcot. Dr. O. II.Turcot.

Août 1880

Deuz especes do Coupeurs a Carlo sout offerts
au public :

ANSON HARDY'S LATEST 
IMPROVED

CARD CUTTER
Ht le

RUGGLES’ CARD CUTTER,
Aw Ajuitonont “ ANSON HAW

Les Imprimeur» no peuvent manquer d être 
ntisfaitsdu fouetionnement de ces machine» 

y trouveront tout leur intérêt à les em- 
S’adressor à

T. Â. HARDY, Ocrant,
Aubnrndale, Mass., IT S

L. S. ADAM
NOTAIRE.

Bureau : Rue St. Denis.
M. Adam u ouvert un Bureau d’Agent Gé­

néral et se chargera d** toute atl'aire que Bon 
vou Ira bien lui couder, tel que collection, 
vente* d’immeubles, etc., etc.

Kt. Hyacinthe, U Août 1871 —125

LE DOCTEUR FRÊDERIC-DKSPARS 
médecin et chirurgien etc,.

informe s«*s amis et le publie de St. Hyacinthe 
et des environs qu’il vient d’ouvrir dans le 
Bloc Belliumeur ( près de la plmrmaeie du Dr 
St. Jacques,)rueSt Denis un bureau où il pourra 
être consulté à toutes heures du jour et de la 
nuit. Le Dr. ayant suivi un cours spécial pour 
l’étude de» maladie» des yeux et des oreille», 
croît être en état de traiter convenablement ce» 
affect ion s.

Résidence privée au-dessus de son office

DENTISTE.

L.TB.UDEAU, - - - Dentiste
Rue Mondor,

Porte Voisine de IW. C. Ledoux.
A l’honneur d’informer le public de St.Hyacin­
the et des environs qu’il vient d’ouvrir un Bu- 
kkau en cette ville où il sera visible à toute 
injure du jour.
yo$m DENTIERS le toutes sorte* toits ù le man U 

St.Hyacinthe, 8 Mai, 1870.
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Hochelaga à Hull.; l.ÔOain 8.30 am 5.16pm 
Arrive à Hull.. 10.30 il 12 10 pur 0/25 pin 

Hull a Uocbelaguj 1.00 “ : H.20 mu 5.05 pm 
Arrive à Hoeluda i 10.30 •• 12.30 pm 0.15 pm

Hocbeln. à Québec! 4 00 11 I0.n0 pin 3.00 pm
/ niVe à Québec! 8.00 a ni 0.30 uni 0.25 pm 

Québec à Hocliela.j 5.30 p m 0.30 pm 10.10 am 
Arrive à Hoclicla.! $.00 a tu C.30 atu -î.40 pin 
Hooholnga à St.!

Jérôme............ 5.30 j* m •
Arrive à SUérôme 7.15 il 

I St. Jérôme ù llo-
iliolugu..............j 6.15 a m

Arrive à Hochela 8.00 11

5’Atoli«*r osl Uuinii d’un Matériel i (Trains locaux entré Hull et Aylmer)
, . . . | Les Trains laissent la Station du Mile-EndiNeul et dans les derniers goûts, et de tout L. ,>t miimt.. pins tara.

ognitiques t bars Palais sui tous les
C(3 qui est llécossaiiv pour outreproildro l’iül- I Trahis Passager**et élégants chut * Dortoirs:

i sur les Trains de Nuit
Les Train» pour et d’Ottawa se relieront avecpression de

ï-Sr
TRANSPORT DES MALLES,

U ru E Ai; </.: POE TE St. HYACINTHE

0 15

8 00 
11 00 
8 00 
8 00

CVi>V

ta-
les Train» pour et de Québec.

LesTruins duDîmaneht* partent de Montréal 
et de Ruébiiç a } il i’ *1

Tou» les Trains n,u»rchcnt d’après l’heure de 
M ntréftl.

Bureau Hétiétal : 13, t at ré de la Place d’Ai 
mes.

Bureau de» Billets, 202, rue St. Jueqtu s. 
Place tl’Armes, Montical.

Vi^-à-vi-i Piîôtel St Louis. QUeb« r.

i. *

et autres ouvrages plus ou moins volumineux.
L. A. SKNKCAL. 

Smintt ndaiit-Oénéral

•2 DKCLiUBUK 1«7«.
Dt»Toini*KKa. MA LUES. Fv.hmïM*
'AM- A.M. 1VM.

3 00 Montréal,l’OuoBt, |
St. Hi luire et la l- 10 00 10 OU 

5 00 rivièr.Chatubly j
\ Inland Pond ( , \ 'on
) \ 10 00

Québec........................ io i>o
St.Daniase,St.Domi-

uiqttc, St. Pie----- i» 15
St HugucK, Nte. Ro­

salie, .si. Simon.. P 45 
St.Aimé,St Bernabé 

St.Jmic», St.Louis 
de Bon secours... 0 *,5 

Lapréjeutatiou, les 
Mardi.Jemliet Sa­
medi it .m

Les Lettres cnréuiMrée» doivent être rlèprw 
tu moins 15 minutes avant la fcrtiict.iire

c 00 

00

11 00

see
tics malle

L«* bmvau d.* pofttc est otivort ail piJblic dô 
8li A M a ct 0 {’ Mt depuis le J<*r Sejiteliibfv* ail 
1er .Mai. .-t du Sit A M à 7 ii PM, <lejmis le 1er 
51 id au 1 • i SeptcTphrc.

K. L. R.( tU’lLLARD-DKSt K ES.
Maître de Po.^te.

• fie.

Canal Welland.

JACQUES FOURNIER
il t:rs8ir.it r.s.

Magenta, Comté df /ïouriHc
M. Fournier étant, bien connu *bm» tout 

comté de Uouville, se chargera de toute collec­
tion qui lui sera envoyée, et de toute agence 
de journaux et autres.

De bonnes garantie» seront offerte» à ceux 
qui l’emploieront.

Magenta, Août 1873.
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PILULES HOLLOWAY

Thf Scientific American is a large first Class 
Weekly AV i cspfjprr of sixteen pages, printed in tht 
most beaut {nil ftgtc, profusely illustrated into rplen 
dit engravins, representing the newest inventions an / 
the most rcrevt advances in the Arts and Sciences : 
including Xrw and Interesting Farts in Agricul­
ture, Horticulture, the Home, Health, Medical 
Frog rets, Social Science, X itural History, Gcolo 
g g, Astronomy, The mod valuable practical pa­
pers, by eminent writers in <dl departments of Sci­
ence, will be found in the Scientific American : 
Term», $3.20 per gear, $1.00 half gear, which in­
cludes prepayment of postage. Discount to Clubs 
and Agents. Single copies ten cents. Sold by alt 
Newsdealers. Remit by postal or 1er to MCXX dj' 
Co , Publishers, 37 Park Row, Xew-Vork.

PA TEXTS.— In connection with the Scientific. 
American, Messrs. MFX V «j* Co. are Sol Heitors oj 
American and Foreign Patents, and hare had 35 
grace experience, and now Imre the largest estublis 
hmenl in the worl l. A sjwcial otice is made in (he 
Scientific American of all Inventions Patente i 
through this Age ne g, with the name and residence 
of the Patentee. By the immense circulation thus 
given, ublic attention in thus iirected to the merits 
of the new patent, and sales or introduction often 
effected.

Any person who has made a new liscovery er 
invention, can ascertain, free of charge, whether a 
patent can probably b* obtain*1 t, by writing to the 
undersigned. We also send free our Hand Bonk 
about the Patent Laws, Patents, Caveats, Trade­
Marks, their costs, and how procured, with hints/or 
procuring advances on inventions. Address for the 
Paper or concerning Patents.

MPXX .y CO., 37 Park Row, X.-York. Branch 
Office, Cor. F. j\ 7th Sts.,

Washington, I). C.

aussi sii/s aux Enlrt'ph'ucuri
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De toute Ornndcur. De toute (ioulcur. Avec
Dorure ou plusieurs couleurs. Sur Papier Blanc jArthllbîlsk;l...2....

ou d(' Couleur, ou sur Carte ou Carton.

TRIE

« T æJL> *a_^ JL x»
JXm

DKS SOUMISSIONS ca« h.tées, adiessé.-s au 
Hotih^igué (le Secrétaire du <!•'parlement de»
( anaux et » lietniu de Fer du t antula) et pos­
tant l’endos «le 11 contrat* sound» pour dit 1*0 
lent» ponts à eouKiruire sur le Canal Wel­
land/’ soiont reçus au bureau jusqu’à MARDI, 
le lôétue jour de Juin prochain, j»our la com— j Montréal.. ... 
truetion »lé pbtitn mol de» ou fixes sur différent» Sj { ^
einplacemetits du Canal Welland Le» ponts
devant t inverser dè» voles publique», devront . ...**.*.........

, être de tel et de loi», t c« tix qui serviront aux * 1‘ ** iiïiiie........ «Ht v. ], | ].% Iî ] *J I < 1 :• S
eheininf de tel «bvront Ot i « • en fer. Madeleine. B JJ s 1.» 1 J7» R ‘J./..........

Les plans, devis et .omlitionH générales pou- St. Hyacinthe... U 7)H......... I Lr» (î j;, H;;o
j vêtit être consulté» à ce bureau le et après !«• 31 j{n-alio . 1 OtlO S *;iî

Miii J.r.M-lmin /•». !>' ’>« • .,i, U.-ihi nli," Mills.. ltHMi .. i t « l.......................
: Manes de sounns»ton en en taisant la . . . „ _ ................ j

Le» ]»er»otnie» débitant faire des utiles doi— j * } .........  ' * - •••* *' .........  1 155
vent loinnir le«gara.nies mVessaire» ; le» sou- 1 pton....................  HMt*.......  5 LI...........ÎJO.’Î
missions ne seront prises suits considération Anton....................  1105......... “> R|)........... 1JJJ

J 30 
H 30 
4 05 
4
io

— — 3 40>.*•< ."-ront rendus ntix |>.«n>onti< s ,. ........... ij .......................  ........ -
dut les proposition» ne seront oas acceptée», v .................. ***** ****'' *•* * ***

• otttine garantie de l’exécution du <*ontrat,» * 3. \ . ! i M i M A M
Lent repreneur ou les « nlreprem urs qui oîit tait 
ties otties au gouvetneiiieut, et dont la soumis-! 
sion sera accepte.*, amont à faire un dépôt «le — 
ring pour crut, sut la somme totale «lu contrat.
(V monta t devra étr. déposé nu crédit du lie- j 
Cevour (lénétal.à huitjonr> de date «len t avis. I 

L'entrepreneur n'aura droit qu’à qimtre-

j Ull.-'.-IVIir U* n«l«Hll jrnr. n  .......................̂ , ,............................................................ ««'■•'............................ I . ,1 I

(J ri A a t \j if ^ 1 «pi** dolb s sont faite» sur Nam - tupr mes î Rieinnonti ..........1J |5 ;l i»5 h 30
T H J U il ri )/J WJ L jj* j -j bs >igimtuies corre.-poml- ut à la raison «»- s:i1^rilt.iW i... •> m ,,. , , i.* . i • • • . • in i iMU'«tA......... — t’' ,* #io i /,(craie «le» stdiiciteurs. I. - «‘umi»s!onnnin*Htle-

'miloiir \ ynp . vr«)rtt tléposer une Honniru de $25 pour chiupie •v *n 1 > t « ' t »...............•> I.
pont. Si le contrat n'est pa- i\ mpli d’till* fa- ^ natHMiOkO . ... * *»0 1107 8 15 

onvenublc, cette soinm* est acquise nu Danville................1 17) 11 J J..........
• > — • I «

° 011
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GREAT IMPROVEMENTS IN 1880

Cotte grande Médecine do famille est 
reconnue comme une des nécessites 

de la Vie.
( V» Pilule» célèbres purifient le SAND et ne 

mnnquont pu» d’opéror efficacement sur le
Foie, FEstomac et les Instestins,
tout en donnant une nouvelle vigueur et éner­
gie à tout le système. Ce remède nu manque 
j aurai» de donner satisfaction pour tonte mala­
die affectant ou affaiblissant la constitution. Il 
••«t surtout efficace pour le» maladie» auxquelles 
le» femme» sont sujette», et comme médecine 
de famille, en général, ne peut être HtirpiiSKÔ.

RIE BEST! THE LARGEST! THE CHEAP TT
IN* XOUTil A M KH K. A

vingt-dix pourcent sur lu soimm* des travaux 
cxécuti - en vertu de S"fi cuitiat.

Le départ* ruent ne s’oblige pn-, à auvpt* i la 
plus basse ou aucune des soumission».

Par ordre,
r. bu wx

n i.

Otl
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ro vu

w-  -----------------------'sont mainte*
Mat connues dans tontes les 

partie* dn monde.
t our la prompte guérison de»

Blessures, Ulcères, Cancers, etc.,
Appliqué *vpr le Cou ou sur la Poitrine, il guérit 
infailliblement les maux de Gorge, la Diphté- 
r«u, la Bronchite, la Toux et munie l’Asthme. 
Aussi le» Glande», le» Abcès, le» Hémorhide»,

la Goutte, le Rhumatisme
et toute» le» maladie» de la Peau.

Le» Pilule» et Onguent» sont manufacturés 
Reniement à *

LONDUKS, No. 533 OXFORD STREET, 
et «ont on vente dre* tou» le» Pharmiicien».

Lob Manjne» de Commerce hou enrégistrée» 
a uttawa. Toutes personnes, dan» les posses- 
"«ftataS °» vcutii la médecine 
Atatncalue contrefaite, sera poursuivie.—22

NEW PRESSES NEW TYPE 1 NC K B 8» B 
tfcr SPEED IN PUBLICATION
On tho 2n«l «*f January ls»0, THE WEEKLY GLOBE wlH tako unoilior ol tli«*.«**.* upwunl Mrul. -

tu tlic umicti of uiipr*a valent licit lia vit iimm* 
l.iliu'il it t««r neaily forty yonn* m its lifgli p«»-i* 
lion un

THE LEAOINC FAMILY NEWSPAPER
OF BRITISH AMERICA.

Tlio lacroasiiitf neci’wlty f««r jrreal \aru t\ «•! 
rotuiin^ mnttcrln o:mIi week h iM»ue. no us t«> <» 
f'Iiulr the nowg fioni all section* of the honiiiiiOM 
nniiiiiccl ilie varunltaste*<*f it* tiuineroiiN rwili 
lins KdiilcrNl exjMMliont llu* “t fur.
Wrrkly («i.OHKiiiiK 11 beyond eveu »t" pf*->vni Imuc 
illinensions. Coaitiu*n* lug will» the ilt>t »* «*t 
tho Non* Year, théreforo, the form «*f the 
will lu* changed Ircnn that of aa MMolumn i 
to that of a 00 «column |>;i|M*t : ami the length ««I 
oath imge will aho ho ho oxlemleil is l«* i*i\«. Ii* 
nil, an incriuse of iiMiline matter m eaei» wivk’s 
ahoet "I nearly 32 voluumv beyond u« preketil 
hi/o

This vast addition to the capacity of the |wp**i 
will cnahlo a lull of f,irot«>l>e presentcsl weekly 
prohntilv moro varied and inteMistin^ than waa 
tner heforo accomplished In mv week I v ionmai 
The literary matter will he much tncrea-iil : i»«m« 
K|Uie will 1r* <lov<»ted to liollMholil and m*«i«I 
alT.Urs; and the Atrrhrtilltmi Depaitmeni wiP he 
rondeie*! more eliU.icnl than e«*-r hefoio.

NutwilliNtandliiir tho «rent onlnilfcnieiils an*l 
InipiovomentB toT»e made the annual suh>ert|»- 
tinn t«i Tur NVkkklv Ououk will unum ^ here­
tofore, only
TWO DOLLARS PER ANNUM.
sent jHotagr free to all piUiol « aitada >n»l the 
United States, |wyal»loimariatdv toudv.ime Tin*
CLUB RATES EOE. 1880

Wild* RK AH rOlddlWH :
For 4 Copies and up to 10.... 00 per *«>i«\

•» j i *• •• •* i*n.......  1 SO ** *•
*• 30.......  1-70 •* *
•• 40.......  1 00 " M

•• over....... I ’«0

Avocat, Notaire, Grfi-ter, 11ris-
sie R, S EC R KTA1R K-Tr KSO RI E R
r/Écoi.E ou Municipalité.

Déjtart « • 111 « ■ i : t «It*» « 'ln‘ii> i ns i
»!«• fer <*t «’anaux.

(Mtawa, 21» mai» 1880. J

I' M A.M A M A.M A -M 
s *>r» «i iTv

S > ictniiv. Aïihilbii-ku . ... il.lll.........  ......... ^ ‘J7
Pnnvillo...............  1-27......................!...........j3 15
(.'".iticonkü......... io:’.5............7 2:; :> 00 a j:j

Blancs de Rôle, Listes Electorales.

liOTKL NATIONAL.

(Vunpton.............  1055 ___  7 404o>3 JS

Tutu />irt’

JOS. PAQUETTE,
STE. MADELELXE.

Sherbrooku . ... 1130...........8 00 10*1313 53
îrudimoml...........J 00’............0 10 1245 4 15
Aft.ui.....................3 10............ o 55 J 27 5 30
! pt4)n................... A 30............ î (i0.i J 5S.........
*Si. Liboire......... 3 10 ... . lolôiS 10!............
Hritituia Mills.. ’................... 10J0 3 201........
Sto. Hosnlîc...............................f.......... 3 101............
^t. Ilvacinthc.. 1 1U 7 DM035 3 52 0 08

ŸAlll'/i J D|] jllN)ÀL 1 lois par seniîtine. Abonnement Si.

Lu propriétaire informe respectueusement b* M‘‘«lrii‘!ne. ...... v 'Mi 10»)J4 -•) L J3
public qu’il vient dc t tau spotter son bétel dan» cd* Hilaire.........  I ï>0 S li> 110-1,4 5ojG 35
la maistui »l«* M. Jo». ILmssenti, et que oct éta-

' fi H U :< ■: « U :Û rf

J) Ù TU
\ù 1 >

Est publié à Deux Editions, et est le plus répandu duns i 
cette partie de la province ; Il ollVe un graml avantage aux per­

sonnes qui veulent annoncer avec prolit.

bli»8(‘inent, déjà si avantageusement evumu est 
maitennnt à la tiinposilion des voyageurs.

De plus il achète h s grains aux plu hauts 
prix «lu inanité. Il mnmifacturo «le» boites à 
fromage en grande» (juantite», qu’il vend à de» 
condition» avantageuses.

Une agence «le Billets d«* chemin d«* fer pour j 
ht Cie. du Vermont Central est aussi attachée 

i à sou hôtel.
JO Kl’LI l’AQCLTTK. j 

S te. Madeleine, M Juillet 1870.

iîolœil................... I 55 S 20:11 Os t f> 5 « î 10
Si. I.«mlion___5 lu > 50 11:^7 â 50 7 10
Montréal............. 0 00 0 lO'1157'l! 20 7 :10

A M A M A M J MP v
27 .luiii Isso

LIBRAIRIE ........

KEROACE.

«I Ol

•• :ii
•* 41

%» •i
• 4 • i
• « • • • «

Anvono ls.it IHieity tt;*'» ui> » « Ipt* «»n hi* 
own rosnomnhtliu
, Knelt null eaper tnav ho addiesscd «*'|s»rdt* ty. 

and ni»\ f»« for-nny l*o«t Ollhni.
UHi.il o parue» settiiic tu* *Mi»w will (kj «ti|v 

plied xviili apociir.tm u»|)Im "f tho imprr r»;«(i>‘,
«m application . * . . ,

Tiik NVrkklv tïi«**mî will hofUMit h***’ °' 
t.innyl’ost Olîlro ni UtoM UrUmn h»i ^2*20—«•» 
allie slnilinua stuiiintf

iloiuUiames uiuv dcmmii liy 1* & *nnn»'\ mdt*r 
liaak Su, •«nalCfe»! httei, »n h> oxpiü.-i* »' • ur
riskOiilfl f and icmittan^cs t*» U l«» tt»«*

(SLORE PRIMING COMPANY lomnto

.1 r .u: *hd»cn»l»o»n* sent in between thy ante 
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HOTEL D’UNION.
Tenu pur

GODKUOl ÜKNDUKAU 
Uoxton-Fall».

l’abonnement n’est payé ipi’à la lin de l’année, il sera
chargé §4.00.

MS15MS1 1D rf> y *
r. Nj t. mimwm n j o rni h a l

£. 45^

Publié l fois par semaine, a une très grande circulation et offre de 
grands avantages aux annonceurs qui veulent s’a­

dresser il la Classe Agricole.
%

Abonnement 12 mois d’avance §1.00 au Canada et Etats-Unis.

BOUCHElî r.ABRÜÈUF. Éditeur-Prooriétaire,

HOTEL NATIONAL
Tenu par

.I Ar TOIXE DA ME, S T.CES. I IRE
Cet hotel vient d’etre remis a neuf et offre 

aux voyageurs tout lu comfort d un hotel de 
première classe. Lue vaste salle est ;\ lu dis­
position des commis voyageurs.

Juillet 1878

Hotel à Lawrcnceroille.
TENUE pur ALFRED Cil E VA 11ER.

Le» voyageur» trouveront a cet hotel tout le 
xunfort désirable, bons lits, bofmo table et
oontte» écuries pour les chevaux. Enfin le»

LIVRES DE RECOMPENSES.
Livres de Messe, de Piete et 

LIVRES DE LITTERATURE.
A UT I CL K i DK DtiCOllATlOK,

I à! AG KSjCHKOM OS,CA DUES,
Ornements ot Orfevrories d’Egliso.ENCENS,

UTILE D’OLIVE GARANTIE.
Une G ramie variété des article» ci-dessu» ar­

rives par le ^Polynesian,” «*t le “Sarnmtian.
M. KKHOAv K continue toujours comme par 

le passé son commerce do
NEGOCIANT-COMMISSIONNAIRE.

Maison Correspondante à Montréal, SKNKCAL 
k (MK., Xu.184 Rue Notre-Dame, Importateurs) 
et Fabricants d* Ornements et Brou r es d’Eglise, 

Quelques personne» ne connaissent pas la 
nature d’un commerce du Commissionnaire. 
CV»t un Négociant ayant des correspondances 
dans le» priucipaux centres commerciaux, qui 
se charge d’acheter et d'importer les article»

voyageur» trouveront que cet hôtel est tenu 
pour unvote! de première classe.

Alfukd Chsvaush. 
*<%wranceYille septembre 1877.

que l’ou ne trouve lia» facilement sait» se dé­
placer. Ainsi t «•Moitié» personnes qui «e trou* 
veut dans ces cas sont priées de correspondre
avec . M.A. KEROACK,

St Hyacinthe, 19 Juin 1879,

V> v■ . . -n rv!-vr‘
! •/.•Si**



COURRIER DE ST. HYACINTHE—10 AOUT, 1880

• ••••••••
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094 35

1,575 1,110 40

3,253 2H 
7,77# 99 
0,802 77 
4,445 02 

• ••• • • • •

CALENDRIER.
1880 Août. Soleil. Lever Coq

5 Je». N.» D. de* Neige* maj. 4 47 7 24
Nouvelle f une le 5, à 10b 54m dn *olr.

6 Te». Tran*flgunitioii de N. 8. 4 50 7 21
7 8â«n. 8t. Cajctan. con/. 4 51 7 20
8 Dim. 12e Pent. Sêmid. 4 52 7 18

Quarante Heure* à St. Roch le 8.
9 Lun. Vîglle. St, Alphonse. 4 53 7 17

10 Mar. M. Laurent, martyre. 4 54 7 10
11 Mer. 8to. Philomène V. mart. 4 65 7 14

Qnarante Heure* h St. Alphonse, le 11.

MRRIER HE El HYACINTHE.
8t. Hyacinthe, 10 Août 1880.

Moire Agent C’ollprleiir.

M. Jon. Uadieui est en campagne de ce 
temps-ci. Que les abonné» veuillent donc 
préparer la modique somme qui nous est 
dû afin de ne pas lui causer do retard.

FONDS D’CMPNUNT MUNICIPAL.
Ci suit un état indiquant les montants em­

prunté* par le* diverses municipalités du Rnn- 
C'anada et le montant total de* arrérage* 
accru* jusqu'au 30 juin 1877. .

Municipalité*. Bfontant du Total des
• prêt. arrérages.

Acton. Township........... $24,000 $24,509 40
Arthaunskavllle, Village 4,000 ................
Ascott and Westhurv,

Township................... 8,000
Aston do... • a. ........ 1,000
Aubcrt-daUien, Munici­

palité.................. . 1,000
Holton, Township.........  13,000 18,291 28
Haflin de Chutiihly, Villa­

ge................................. 10,600 12,833 08
Ferment, do................... 32,000 44,088 89
U rauhv, Township ... 30,* 00 48,210 47
Ürandu-Rivière, Munici­

palité...........................
(Jrnnthniii, Wendovor et 

Simpson Townflliip... 10,0y0
Huntingdon, Village... 7,000 
Inverness, Township... 18,000
Laprairle, Village.........  4,C0 »
La terri ère, Township... 3,300
Lévis, Ville..................... 40,000 37,151 42
Lfngwiek, Village.........  10,000 13,24 7 55
Longueuil, Village........ 12,000 15,001 28
Magog, Township.......... 12,000 10,572 91
Mégantic, Comté........... 5,840 4,319 83
Montréal, Cité...............  800,000 55,913 41
Notre- Dame- du - Mont-

Cannel, Paroisse........ 1,0 o 012 87
Ottawa, Comté...............  131,000 268,100 17
Philfpslaigrg, Village.... 2,000 ................
Prlnccvllie, do............... 12,000 12,000 40
PoInte-du-Lac, Paroisse 400 223 53
Plessisville, Village.... 2,000 .............
Québec, Cité................... 50,000 32,098 55
Koxtoii, Township.........  30,000 53,151 25
HlielTonl, comté.............  2 5,000 2 *1,239 37
ShefTnrd, Towiinlnp.... 57,500 93,000 .7
Bh cr brook o, ville.........  80,000 15,009 17
Bonieniet North, Town­

ship............................. 18,000 15,011 90
Btanhridge, do............... 50,000 15,100 54
Btanstcnd, Comté ....... 71,000 42,000 94
Rtukely North,Township 10,000 22,958 92

do South, do........... 10,000 l 1,349 09
Ste Anne de la Pérade,

PatoiRSC....................... 20,000 20,033 03
Bt. Armand West do.... 15,o00 5,022 52
Ste. Cécile de Dcatihar-

nols do......................... U ,000 13,027 31
Bt. F Km! eric, Reauce, «lu 1,000
Bt. François, dodo........ 1,000
Ste. (Jcnlèvro de llatis-

ean do .............. 7«0)
St Ucrmain do Uituoiinkl

do .............................. 50,000 74,472 48
Bte. Hélène de Ivainou-

mska do..................... 1,200
St. Hyacinthe, Ville----  10,000
St. Jean Baptiste Village 2,000 
St Jean d’Orléans, Parois- 8,000 1 *,058 57
Bt. Joseph lleauce, do... 1,000 970 71
St. Jean, Ville............... 20,000 20,580 02
Me. Marie tie Monnoil

Paroisse.............   4,000
Ste. Marie, Reauce, do.. 1,000
Ste. Marie Madeleine do 800
St. Maurice, do............... 1,000
St. Michel RellechasHU

do................................ 24,000 30,589 90
St, Narcisse, do............. 1,000
St %lycar|»e................... 1,000
St Prosper...... ....... 1,000
St Romuald d’Etchemln. *20,000 31,781 Cl

<• do Farnham 3<>,000 31,320 24
S Bt*nlsliis,Ri.des Envie* 1,000 ..............
St Valôres do Rusltrode. 0,000 2,799 01
Terrclsmiio......... Comte 94,000 181,570 80
Trois-RivièreB........Ville 220,000 317,028 48
THng...............Township 20,000 18,282 38
Varennes........... Village 2,000 500 07
Victoriaville............ do.. 4,ooo ..............
Son*I........................Ville 2o,ooo 0,175 85
Terrebonne................do 10,000 8,375 12

“P

177 14
970 70

• • • • • • • •

159 03 
• • • • • • 

1,104 5»*

0,558 HR 
970 03 
083 11 
759 42

230 80 
895 79 
574 07

2,398,405 1,890,901 00 
Quelques rares municipalités ont payé un t\ 

compte : crthebaskavillo a payé $788,90; Ak- 
cott et Westhurv, $4,423.04 ; Aston, $883.21 ; 
Laterrièrc, $1,444 25 ; Pldlippsburg, $730.16; 
Plessisville, $1,805.27 ; Ste Oonevlivc de Ita- 
tiscan, $294 G0 ; St Hyacinthe, $533 58 ; St 
Stanislas, Rivière îles Knvies, $533.8 7.

Dans le tableau ci-haut, nous «tonnons le 
total «les intérêts et des dépenses contingentes 
occasionnée* depuis la date de Petnprunl jus­
qu’à 1877 ; mal* on sait que par la loi adoptée 
à la dernière session, le gouvernement ne re­
clame que douse ans d'intérêt.

LE LAZARET DE TU ACAD JE

(Du Monitmr Acadiai.)
Le Lazaret de Traça die vient d’etre 

Uranférédu gouvernement local au gouver­
nement fédéral. Ce changement est dû 
en partie à l’initiative de nos ministres de 
Frédériotioo, et en partie au tùle tout de- 
aintérené de M. le docteur Taché, sous 
ministre de l’agriculture. C’est une de ces 
rares transactions où toutes Us parties in­

. téreeaéca trouvent leur a' antngc ou leur 
satisfaction.

Le cabinet de M. Fraser maintenait et 
avec raison, que rentretien «l’un établisse­
ment aussi ooûteux, uoique dans la Con­
fédération, revenait de droit au trésor fé­
déral. Dea difficulté» étaient de plus sur 
venus pendant les dernières années entre 
Frédéricton et le comité local de Traça die. 
Une commission d’enquête avait dû être 
aoaunée ; les choses avaient été arrangée*— 
à U satisfaction de personne -et les pau­
vres lépreux n’avaient aucunement à ko 
féliciter de cet état de chose*.

La solution qui vient d'être donnée n 
cette question promet d'avoir les meilleurs 
résultats. D'abord il est permis d’opérer 
que l’allocation votée par le gouvernement 
fédéral permettra de faiie Cuir un nou­
veau load pour les lépreux dan* un court 
dftlai. Ensuite nous e«| éitm* et nous do- 

indou** qu’une plus grande latitude soit

laissée aux Révérendes Mères de 1*Hôtel- 
Dieu dans l’emploi et la di*po*ition des 
fonds. Un comité de direction peut être 
nécessaire : mais si ce comité il la suite do 
scs rivalités intestiue# entrave l’action des 
bonnes sœurs, rend lent et difficile l’em­
ploi des deniers quand l'intérêt des malades 
demande qu’il en soit fait un usage prompt 
et intelligent, nous croyons médiocrement 
à l’utilité do ce comité.

Au rote d’après les nouveaux arrange­
ments qui viennent d’être pris, la direction 
et le contrôle du lazaret sera laissé au dé­
partement de l’Agriculture, c’est a dire au 
Docteur Taché, frous ministre do ce dépar­
tement. .

Le nom do M. le docteur Taché nous 
est une garantie que ces pauvres martyrs 
seront traités avec toute l'intelligence et 
toute la générosité possibles.

Depuis de longues années il étudie ce 
mal étrange devant lequel la scicnco reste 
impuissante ; et le Canatbi n'Iièsite pas à 
dire que le Docteur Taché est l’homme le 
[dus compétent à traiter cette question non 
seulement du pays mai» du inondp entier.

(Du Herald d’Halifax) 
lies rapports complets du commerce et 

du revenu pour l’année fisc al o expirée le 
H0 juin n'ont pas encore été publiés, mais 
il y en n assez d’accessibles pour pouvoir 
s'en former un jugement assez juste. La 
dernière Gazette du Canada contient un 
sommaire des importations et des exporta­
tions de la Puissance pour le mois de juin 
dernier—sans la Colombie Britannique. 
D’après ce sommaire,et les états sem Ida Mes 
publiés de temps à autre dans la Gazette, 
nous pouvons donner le total des importa­
tions et des exportations des six province» 
orientales de Ui Puissance pour l’année ex­
pirée le 30 juin ; a quoi nous ajoutons mi 
estimé du commerce de la Colombie Bri­
tannique, basé sur les rapports de l’an née 
dernière. *
Etat des importations et exportation- men 

Ruelles du Canada [moins la Colombie 
Britannique], pour l'année expira t le 
30 juin 1880.

1870*
Juillet 
Août
Septembre 
Octobre 
Novembre 
Décembre)

1880 
Janvier 

• évrier 
M a rs 
Avril 
Mai 
J u in

s’élève pas croyons nou», à plus de 7,000 
atnes Tous Ica homme» de chantiers, les 

j ingénieurs-mécaniciens, employés d’esta- 
! cadcs, employés dos étangs, employés de 
j moulin, arrimeurs, charretiers, comrocr* 
| çnnt», expéditeurs, commis, et tout le peu­
: [de de Northumberland en général peut 
attester que M. Suowball est uu pauvre 
prophète. De fait M. Snowball, le mar­
chand de bois doit savoir ifiicux que tout 
autre jusqu’à quel point les prédictions de 
>1. Snowball député, étaient sans valeur 
et vide de sens.”

CORRESPONDA NCE.

F. M. /JEROME.

Uiûiouhki viont de perdre un de se» ci­
toyens les plus distingués, François-Ma- 
gloire Deromc, écuyer, avocat, né à Mon­
tréal en 1821, s’éteignait tranquillement, 
entouré des siens, à dix heures et demie, 
jeudi dernier, après une maladie de quel­
ques jours seulement.

Après un cours d’étude aussi brillant 
! que solide fait au collège Stc Anne, M. 

Derome étudia le droit sous Thon. A. N. 
Morin et fut admis nu barreau ; mais il ne

NOT KH DK VOYAfiK.
Londres, 21 juillet 1880.

J/, h Rédacteur, .
'•Après une traversée particuliérement 

heureuse, et accomplie en moins de neuf 
jours, inc voici rendu dans la grande capi­
tale do l'cmpire britannique. Four me 
conformer à la promesse quo je vous ai 
faite, je vous transmets cos notes prises éi 
la haie et ran « la moindre prétention litté­
raire : vous pourrez les insérsr dans vos 
colonnes si vous jugez a propos.

Le premier de juillet courant je disais 
adieu à “ Vilja Bellevue” et aux bons et 
braves colon» de La Fat rie. Je partais ac­
compagné de ma famille, pour aller serrer 
lu main aux parents et amis,avant le grand 
départ fixé au 10. Jeudi, le 8 au soir, je 
prenais mon passage sur le bateau de la 
Compagnie du Richelieu,pour me conduire 
de Montréal à Québec. Ce fut le moment 
véritab.c du départ, puisque je laissais à 
Montréal, non seulement mes meilleurs 
amis, mais encore les deux êtres qui me

Ici malles et les passagers de “ l’Iiitcrco- 
lonial” et débarquer le pilote canadien.

Le voyage «’est continué «ans accident, 
ni incident remarquable. Nous avons ron*

Elcction»—LcJ mandats pour les élec­
tions do Toronto, North Ontario k Selkirk 
viennent d’être émanés. La nomination 
pour ics doux premières divisions est fixée

ni inctaqpt remarqua uju._«vun |IU 2l courant et la votation au 28 cou-

SSHsSSsfeft

sont plus chers quo tout au monde. Après 
une séparation, dont je n’ai pas besoin do 
joindre les emotions vives et tendres, je 

se livra que peu de temps à l'cxcrcice de ni j montai sur le pont du bateau, entraîné à 
profession. Scs goûts ot ses talents lilté- j toute vapeur sur le St. Laurent, pour ré- 
raires lui firent embrasser la carrière du pondre de mon mieux aux mouchoirs que

prenant le
face do l'onde amère, des oiseaux do mer 
nous ont escorté tout le long de notre cour­
se pour rftiiiassc!*!oH débris de notre cuisi­
ne. En somme notre traversée lut, com­
me les autres traversées, passablement mo­

rne mois.

détîntes.—Plusieurs Pères Jésuite» ex­
pulsés de leurs maisons de Franco se trou­
vent on ce moment à Homo. Animés du 
plus beau zèle et d'un admirable senti-notono et malgré les efforts tentés pour «c P,us / . .. . . , ,

distraire, tout le monde n a cessédosou- ,[ vcuHlo a88i,,ncr iV |ÜUr
piror nnleinment api^ ", '• * ‘T‘ at)0stohit nuclnues-uoes des missions de 1*0-apostolat quclqucs-um 

rient ou le besoin d’ouvriers évangéliques 
se fait sentir davantage. Là, du moins au 
milieu de» infidèles et de» schismatiques, 
ils espèrent trouver F hospitalité, le respect 
de la justice que leur refuse le gouverne- 
meut de la nation très chrétienne.

La ville d’Annapolis qui a été en partio 
consumée par un incendie terrible, est une 
jolie petite ville. Située au fond de la baie 
de Fuudy. elle est l’abri do toutes les

journalisme. Déjà pendant qu’il étudiait 
le droit, il avait écrit plusieurs articles 
dans les journaux qui furent bien appré­
ciés par le public. En 1811 il prit le 
fauteuil de rédacteur en chef de» Mélanges 

j Heligirux. Il publia à Montréal en 1853 
un petit traité qui a pour titre: Manuel
élémentaire et pratique de Cart agricole. 
En 1854, il remplaça à la rédaction du 
Canadien M. Ronald MacDonald.

/ m portât i au s. Exi mr talion s 
$5,085, Bld S 8,112,351

G, 1211,100 
(>,191,310 
0,280,503 
1,830,128 
d,092,117

5,083,883
5,108,508
0,012,571

1,111
7,183,051
0.000,193

7.502.221 
9,121,019 

12,311,830 
10,501.103 

1,990,182

3,700,821 
3,100,320 
2,071,9 II 
2,830,200 
5,318,000 

11,018,127

je voyais s’agiter au loin en dépit des lar­
mes dont ils étaient baignés.
J'étais en proie aux plus triâtes réflexions 

lorsque j’eus lo bonheur de constater la 
présence à bord, d’un concitoyen des Can­
tons de l’Efct, M. Bignel de S to. Agnès, au 
Lac Mégantic ; charmant garçon, anglais 
de nom, mais français par la langue et 
même par le cœur, surtout depuis qu’il a 
uni ses destinées ;\ une «le uns jolies bru

ne. Rien n’a pourtant été négligé pour 
rendre e s voyages aussi agréables que 
possible. Bons lits, bonne cuisine, préve­
nance «le toute sorte chez les employés, on 
se croirait parfois dans un hôtel de pre­
mière classe. Ou finit par sc connaître, se 
familiariser les uns avec les aiftrcs ; on 
parle de choses et d’autres, on discute sur 
la politique, sur les questions religieuses ; 
les uns et les unes font du chant et de la 
musiquû au salon, d'autres font la partie
de cartes, jouent au Napoléon etc., etc.. „. , . , ., w
d’autres enfin, urdeuts et fidèles disciples tempêtes. Elle est la capitale d un comte 
de Hacchux, oubliant te respect dû i Nep- magnifique, très fertile et surtout riche en 
tune dans la circonstance, se livrent joyeu-. souvenirs historicities.
-ornent au culte de leur dieu favori. Annapolis, comme on «ait, est bâtie â 
MaWé tout cela le steamer n'en est pas l’endroitprécis où fut construit l’ort-Koyul 
moins pour tous une prison flottante. Kt et la petite ville actuelle a conservé mi 
iiuand le 17 nu soir, les officiers nous an- vieux fort du temps des Français, d où In 
noncèrcnt que le lendemain matin nous se- vue est superbe. Les amateurs d antiqui- 
rions en vue do la Verte Erin, l’entliou- i tés historiques apprendront avec ol.ngr... la 
siiisme était à son comble. ! nouvelle d’un déstihtro aus.st considérable.

Comme cotte lettre est dôji trop lonvrne ; . ,
je remets â la semaine prochaine la suite Los scènes de désordre continuent 1 1 a- 
<le mon réeit. , t's- I’lo,n jour> ,uc Montmartre, cost-

1! fut nommé on 1857 protonotairo et j nettes canadiennes, dont j’ai jadis, eu le 
clore «h* !:i couronne cl do la paix pour le j plaisir «le faire connaissance. Commo il 
district de Bunou^ki, po-te qu il a oocuj*é fui a fallu se soustraire aux doux rayons de 
avec «1 i-1 iiic*t ion jusqu'en 1878. . hi lune de miel pour descendre ()uébce

Fendant sa longue carrière comme pro 
tohotnire, M. Deromc a fait, preuve de 
grandes c'oirnaissances légales; dans les

pour a lia i res importantes, pensées
avaient tin pou «lu romanesque des miennes 
et notre conversation eut pour effet de nous

Votre tout dévoué,
J. A. Liiicoyxk.

Nouvelle» Générales.

oucstiofis difficiles, les membres (lu barreau ! consoler un tant soit peu mutuellement, 
(le Riiiunihki, Font consulté [dus d’une fois )| était tar
avec avantage.

$(i9,0tî 1,249 $82,374,979 
Col. B.estimé 2,400,000 2,800,000

Total * $72,301,2 FJ 835.271,979
Four l'année fiscale terminée en juin 

1879, les im|xn tations étaient de $81.90 1,­
427, cl nos exportations de $71,491,255, 
faisant un volume total de commerce do 
$153,100,000, avec une balancé conè/v nnmt 
«h* 310,173,000. Four l'année fiscale qui 
vient «h* se terminer, nos importations, on 
vient de le voir, ont été de $72,30 i,219, et 
nos exportations de $85,271,979, faisant 
un volume total do commerce de 8151,* 
539,000, avec une balance t n uotn fureur 
de pas moins de $12,810,000. Ainsi,pour 
la première Ibis dans notre histoire, nous 
avons la balance du comtnerco on notre 
faveur; mais elle a certainement été tour­
née d’une manière fort satisfaisante. Au 
lieu d’acheter pour $10,473,000 de plus 
que nous avons vendu, nous avons, cette 
année, vendu pour près do treize millions 
de pins que nous n’avons acheté, ce qui fait 
une difference d»! plus do vingt-trois mil­
lions dans notre compte avec le monde ex­
térieur, dans une année.

Si nous analysons les chiffres, nous trou­
vons les comparaison* encore plus satislai 
sautes. I/année dernière, nos importations 
étaient plutôt de matériaux bruts, et moins 
de produit» du travail étranger. Cela se 
remarque surtout sur lo sucre, et c’est aussi 
apparent pour plusieurs autres articles (pie 
nous nous fabriquons maintenant. Nos 
exportations révèlent également une nm<> 
liorution marquée. Four l’année expirée 
en juin 1879, nous avons exporté des mar­
chandises, produits du Canada, pour t>() 
millions.

L’année dernière, nous avons exporté de 
ces mêmes marchandises pour 79 millions, 
ce (pii indique un développement remar­
quablement rapide de la puissance de pro­
duction du pays, 1*5» ce qui regarde les 
seules marchandise» fabriquées, nous avons 
augmenté nos importations de plus de 
$120,000, soit prè» de vingt par cent. Sous 
d’autres rapports, nous avons fait le même 
progrès et déployé les mêmes symptômes 
de prospérité.

M. Deromc était doué d’une aine essen­
tiellement poétique, et tous les moments do 
loisir que lui laissait sa charge de protono­
taire, il les passait dans sa bibliothèque à 
écrire et à faire des recherches. On trouve 
de ses pièce» de poésie dans le Repertoire 
national, Le I^ojp r Canadien, lia Rerue 
Canada nue, Lu Vais du Golfe, La f Jo­
sette d'Ottawa et dans Le Nouvelliste d> 
Ri mou si: i.

Il a aussi écrit dans Y Album dis !'a- 
m tHi s jusqu ’a ces derniers temps.

En 1878, il a été nommé consul de la 
part du gouvernement fédéral dans les ré­
clamations à l’occasion des travaux du che­
min de 1er Intercolonial.

11 a épousé en premières noces Melle 
Théotiste Labadie, de Québec, et en secon­
des noces Melle Malvina Langevin, sœur 
(h* Monseigneur de Bimouski.

tard dans la nuit lorsque le clo­
cher et le village «le Vorchèrès apparurent 

notre droite Je tenais :\ saluer ce coin 
«lo terre, berceau de ma famil e en Caria 
da, je* tenais û voir cri passant le domaine 
de Bellevue avec son vieux moulin, son 
antique manoir, co domaine qui rappelle 
les efforts et l’énergie d'un ancêtre dont 
j’allais visiter la paroisse natale sur les 
bords «h; la Loire.

Après un dernier coup d’œil jeté sur 
cette côte si pleine de doux et précieux sou 
venir», j’allai prendre quelques heures «le 
repos dans ma cabine, pour me lever le 
matin en face (le ces hauteurs de Québec, 
sur lesquelles j avais, peu «le jour* aupara­
vant, pria part à la grande d» monstration 
nationale Je passai ia journée de vendre­
di :î Québec et samedi à 10 a. ni., deux 
coups de canon annonçaient h* départ du 
“ Uircns.Jnn," sur lequel je m'étais em­
barqué. Ce navire e-t un «les plus

û-dire « n plein cœur de Fans, un sergent 
de ville a été assassiné d’un coup do cou­
teau, sans provocation, par un chilfonuier. 
En donnant le coup «le couteau,*le miséra­
ble s’est écrié : “ C'est au nom do la Ré­
publique que je tue ! ’

fja population «le la province «le Mani­
toba e>t aujourd’hui de 38,300 aines dont 
15.400 sont d’origine française.

La révolte, du Coin.—Nous sommes 
mieux favorisé dans nos cantons, que dans 
beaucoup d autres endroits. La récolte de 
foin est au-dessus le la bonne moyenne, et
elle a été en-rrangéo par un tomps dos plus j \] |.;(iounrd Proulx, fils de l’hon. M. .1. 
favorables. Nous pouvons donc dire sans I . prol,ix ,]0 Xicolot. novice au U IL 
crainte do nous tromper qu'ello est plus |>j> jouîtes de Laval, France, est revenu 
que suffisait to pour rencontrer les besoins, j j0 jornier pa jnebot pour continuer ses 
Malgré cette abondance nous pouvons nom ^tn,]os th«Solip'i<luot$* â Montréal, 
attendio que le prix du foin sera assez j 

, élevé. U sera enlevé pour le marché 
1 des Etats-Unis où la récolte est bien au­
! dessous «U* la moyenne. Nos cultivateurs 
i ne doivent donc pas trop so presser, car il 

est plus que pr ibablo qu’il vaudra au 
moins 7 ou S piastres la tonne avant long­
temps.

Bien qu’il ne faille pas se faire peur, j aspect imposant.
; néanmoins il faut savoir suivre le marché j
i et i.û pas se laisser prendre, faute de con- | Rumeurs—Dame minute nous aj»pr« n«l
naître les besoins qui établissent le prix des ! que 1 lion. Mercier irait pratiquer a Mon­
articles de commerce. Ainsi que les cul- 1 tréal on société avec M. Robbloux, et qu** 

! livatours sachent profiter de la bonne au-! M. ( L Desmarais i ait tenter fortune à

Nouvelle* FdiforialcM

Trois- Ri né ns — Lo Falais Episcopal «les 
Trois-Rivières est •presque terminé. La 
toiture est posée et le tout présente un

Scs funérailles ont eu lieu lundi dernier },c.anx ct ,]os j,]lls j,ui^:uit.s de l.i Limit 
à la cathédrale. Les citoyens de ICiiiious ; Allan. Permettez moi do vous en donm r 
ki ont tenu à honneur à rendre* hommage j unc couru* description 
à sa mémoire en allant en l'milo au service j |; ,~,lt c..nnuit cm 1 -t?.;, à (irt.nock, en 
funèbre offrir une dernière prière nu Pieu |.>((cSe, ( t coûta environ un demi million 
.les miséricordes pour le repos de son âme. (|„ piastr.-s. Il mesure Lifi pieds de Ion* 
l 'n clurtir nombreux chantait à l'orgue ; i sur |(li .p. ]nrf?0i Sa eapaeitc e-t de 70(1 
.M. Adolphe lli.incl, ancien organiste à t0„ueaïix. I.a machine r,ni le fait mou-
l’église St Fatrico de Québec, a bien voulu 
offrir scs services, ct s’en est acquitté avec 
son talent bien connu

Monsieur le Grand Vicaire a officié. 
Monsieur le ministre des Travaux Fa­

illies et son frère, monsieur Edouard Lan­
gevin, HotiH-secretniro d'Efat, assistaient 
aux funérailles.

Les porteurs «les coins du poêle étaient

voir, concurremment avec i' < voilo,possède 
1,500 forces et est en rapport avec 10 
bouilloires ayant chacune deux fournaises, 
ce qui fait 21 feu», consommant en moy 
cime G2 tonnes do charbon par 21 heures. 
Le personnel affecté au service de cet en­
gin est «b.* 30 mécaniciens, chauffeurs 
etc., etc.

L’équipage complut ot de 107 porson-
MM. Ij. A. Lilly, Disirc Régirq •< h • j nés. Le navire peut transporter l’ici lo­
ll ou lean, L. G. Casa u It, Achille bounder, * im»m. 1500 pa-sagers, à part lo fret ordi-
ct J. T. Couillard.

la* deuil était conduit par les fils «lu 
regretté défunt et son gendre M. l’avocat 
Asselin. M. Simard avait été chargé 
des pompes funèbres.

Son corps repose sous la voûte de la ca­
thédrale en face de l'autel do la S. Vierge.

Far la mort do M. Deromc, Le Nouvel 
liste d» ){i mou ski fait unc perte sensible, 
car il était l'ami sincère de notre feuille et 
a plusieurs fois honoré nos colonnes de scs 
écrits.

•Sa famille voudra bien accepter nos >on 
timents de vive condoléance.—L» Nouvel­
liste.

• • • -

Le Sun de St. Jean, N. B. dit :
“ M. J. B. Snowball, M, F., député de 

Northumberland, était de Ceux qui prédi­
saient cjue la politique nationale serait la 
ruine du commerce de l»ois au Nouveau- 
Brunswick. A chaque session du parlement, 
il a répété sou assertion qu’il soulignait à 
coup de poing nu grand danger du couvert 
de ron pupitre. Mais, hcuscusCmcut, M. 
Snowball s’est trouvé être le plus mauvais 
prophète que la Rive Nord ait jamais pro 
duit.

u M. Snowball n’a jamais chargé autant 
de navires avec ses madrier» et n’a jamais 
fait autant d'argent eu unc seul saison que 
coite ai liée. La noble Miràmichi na 
janviin /uirté à la fois sur mm sein une 
jlote aussi considérable que Can de grâce 
1880, Boit 14 ou 15 mois après l’adoption 
de la nolitique nationale. Il y a eu à la 
fois dans la rivière Miràmichi, sur un 
espace de 3 milles, pas moins de 140 na 
vires à long cour», en voie de chargement 
ou attendant unc cargaison de madriers et 
les scieries fonctionnaient unit cl jour. 
Le sciage de ces madriers ct le chargement 
de cette flotte nombreuse, ainsi que le.» 
approvisionnement*, le remorquage et les 
autre» avantage» incident-s, ont dû 
donner une immense quantité de travail à 
la population de Châtain, de Newcastle ct 
de Douglnsiown, laquelle population ne

nairo. Nous étions 1 II» passager» pour 
faire la dernière traversée. Il y avait des 
gens de tous pays, de plusieurs nations et 
«le toutes conditions. Nous avions trois 
ministres du gouvernement canadien : Sir 
J. A. McDonald, Sir Ch». Tapper et enfin 
the fust but not the /east, filon. J. II. 
Dope, le populaire représentant de nos 
cantons dans le cabinet fédéral.

('es Messieurs viennent, comme vous le 
savez, pour tacher d’opérer lo transport du 
/*aojie Canadiui à une compagnie anglaise 
et reprendre, s'il o.t possible, la politique 
de Sir G. E. Cartier, en 1872, politique 
que dos circonstances malheureuses ont 
fait abandonner pour 1«* plus grand tort do 
nos finances. Si nos trois ministres rén - 
sissent, ils auront bien mérité de la patrie.

A [«art ces trois ministre» de la Cou­
ronne, nous avions trois mi ni.-très de l’E­
vangile, doux épiscopalien» et un presbyté­
rien, qui nous ont chacun gratifié d’un 
office de leur rite respectif durant le 
voyage.

Los pasMiger- venaient «les Etats Unis, 
de la Province de Québoo et surtout d’On­
tario. La plupart se proposent, de passer 
quelque temps en Franco.

ct ont attaqué le» sauterelle» aussitôt »1 étais le seul être parlant le français 
qu’elles »c sout posées sur le sol. La des- : I,an,n r,aÿKl.-'‘r? En lisant la iLtc au 
truction a continué pendant des lîèurcs ; lno,,æn^ l‘u départ, je vis que mon corn­
et lorsqu'elles ont toutes été tuées, on eût V:*rM,,n de cabine » appelait \V .J. Mercier, 
dit que les champs étaient recouverts de j *l e n,<! d‘>nc défaire la traversée
de raisin» écrasés. J>u côté de l’uglcosa- a'" !.,n COînr,atnnl°> ,jt nrand fut mon dé­
mao, dans la province d’Ellcsavetopol, une en constatant au diner que

Le Caucase, de Tifli», rapporte «pic 50 
oflicici» russe» ont été envoyés dans le dis­
trict de Zakatel pour aider A hi destruction 
des sauterelle» qui y font de grands lava­
ges. Dans le district d’Ajcsikiioor, 1q lieu 
tenu nt* colonel Sarafimoft a sous scs ordres, 
3,000 hommes avec lesquels il a réussi à 
exterminer les insectes envahisseurs dans 
200 endroits différents.

A Nukkin, nu namicnt de l’arrivée de la 
nuée, 700 paysans sont armés do balais

l haine qui se présente peureux.— Pbmnin\
i

Manufacture. d> sucre, dt btt(<ravv.—11 
parait certain qu’une manufacture de Micro 

j de betteraves va b entôt être établie à Uoa- 
! ticook. .

La charte est memo déjà obtenue, et 
tout fait présager que l’a fiai be va réussir. 
Lorsqu’on voit à la tète d’uno entreprise, 
des hommes comme l’Ifon. II. Cochrane et 
MM. Gerhard Lomer, Alfred Brown,Jo- 
sej*h fi. Lewis, Thomas A Dawes, An- 

j drew Dawes, James Dawes, Alfred Mas- 
| son, Adolphe Masson, Damase Masson, 

Hugh àlackay, Adolphe Lomer, Samuel 
\V Beard, Charles Garth, Henry Lewart, 
Henry Va tes, Jean Lcclaire, Henry, K. 
ATurray, William G Murray, Horatio A. 
Nelson, Augustin Cantin, .faine- S Hunier. 
Robert Wright, •faines H Ward, ct Da- 

j vid Robertson, ou peut être certain du 
.«accès.

Les cultivateurs de nos cantons de l'E-t 
trouveront certainement dans la culture de 
la betterave à sucre, un excellent moyen 
non-seulement d’améliorer leurs terre-, 
mais encore de réaliser de beaux bénéfices.

Ainsi, un M. Adams, de Coaticook a, 
nous assurc-t-on, un magnifi uc champ de 
betteraves, qui lui donnera, paraît-ii, au 
moins 30 tonneaux par acre, en moyenne. 
Avec la perspective d’un pareil ren iement, 
et la certitude ou l’on sera de trouver dan» 
sa propre paroisse, à sa porte meme un 

j marché où l’on pourra écouler avantageu­
sement co produit, il n’y a pas de doute que 
les habitants de Coaticook et «les environs.

'f rois-Rivières.

Enigme—Une récompense est offerte 
aux finauds «le V lâtion s’ils veulent bien 
nous indiquer ou se trouve, dans la Fro- 
vineo do Québec,la Division Boucherville ?

Nouvelle religieuse—Le prédicateur de 
la retraite ecclésiastique «les prêtres de 
rarchidiocèse de Québec sera lo père Fié- 
vcz, ré«lemptorisUî, do Ste.-Anne de Beau­
pré.

//emprunt français.— La (lur.* ttc de 
Montréal, déchire, en réponse au !Jcra/d\ 
que l’emprunt français n été couvert et que 
l'argent est à l’heure qu’il est à la disposi­
tion du gouvernement provincial. Les con­
ditions de l’emprunt, ajoute notre confrère, 
sont qu’il est payable à Fan’s en sterling, 
les intérêt» **t /amortissement étant paya­
bles à Londres en sterling.

Cette Jét-laration semi-officielle met lin 
à Unis les doutes an sujet du succès de 
l’emprun t.

La Gazette du Montréal, dément li nou­
velle «le l’insuccès dos négociation» «b* sir 
John à Londres.

II!nets—11 y a des Muets en abondance 
cette année au Saguenay et aux T roi»-Ri­
vière». Des milliers «lo boîtes arrivent, 
tous les jours sur le.» marché» «le Montréal 
où elle» se vendent de 10 à 50ct» la boite,

Danv rumeur—]/Evénement «lit qu’il
n’cneouragent d** toutes leurs force», un ! n’csi pas question de renianiouumt. niinis- 
établisscment qui est assurément de natur * tériel pour le moment, à Québec.
à leur procurer d’immenses avantages.

/» • •tourner.

Le» directeur» «le la raffinerie «le sucre 
de Halifax ont émis pour $100,000 de 
nouvelle-* actions en sus du capital exis-

I n ami de notre feuille nous informe que 
«les rumeurs de Québec voulaient que l’ad­
ministration provinciale fut com posée com- 
iiio suit: 1er ministre lion. Chapleau, 
Fm«*. Hon. Lorangcr. Sect.-Frov. lion. 
Mercier. Trésorier Hon. Langcllicr, Fré­

tant de $300,000; elles ont été souscrite» sidetit du Donscil Hon. Archambault,!'oui-

par jour, c’enU-Jirc 1H0 000 livres. ' res,L- il fut ^,'!,rmn"t compagnon et racheta 
Ce travail étant obligatoire ct const i- lml N7,n °b*igeance le désappointement 

tuant une véritable corvée, ceux qui en fi11causé, 
sont chargés n'ont droit à aucune indein- • *ais j«î m aporç*>i» queju commets unc 
nité ; ausai beaucoup 
échapper. Dan» un 
nombre d’habitants réqui
autorités ont pris la fuite pendant la nuit *\ ,,%,a ,cna,u: ,,v««
ct ont gagné les montagnes ; mai» on s’est { no,.,(J c,t*idclle si pleine de glorieux sou­
mis aussitôt à leur poursuite, et ils ont été j Ienirs,',. *c . ^or)*l,norcncy avec scs 
ramenés. Les prêtre» oux-inêmc.» ne sont -<?t' (*.eeurnc : * ^*s‘c (‘ Orléans ct se.» gen-
pns dispensés de cette chasse aux saute­
relles, qui dan» la Russie méridionale sont 
de la grasse espèce connue sous le nom do 
locuste verte ailes grises.

— On dit que M. (J. J. Brydges doit 
kc porter candidat au comté de Selkirk, 
Manitoba, qui sera bintôt appelé à scohoi- 
»ir un représentant aux Commune».

til» village.», les magnifique» campagnes de 
la rive sud, ait raient successivement le» 
regards a*l mira Leurs des passager». A 5 
heu ics nous étions vis-à vis Tadou.-ac où 
fut l àtic la premiere église da Canada et 
qui peut être sera bientôt un des princi­
paux port» maritimes do l’Amériqn •, si le 
syccinc projeté de navigation d’hiver est 
mi" i exécution. A 9 heure» nou» mouil- 
luuu'.s eu face de Rimouski pjur recevoir

immédiatement par les anciens actionnaire».

Tn fait assez curieux c’c»t que la pa­
roisse do St. Lue est fréquentée, cotte 
année, par une énorme quantité de saute­
relles, alors «pie les autres paroisses du 
district on sont près pie exemptées.

Les manières dt saluer.—Voici quelques 
unes des fuyons de saluer lo plus en usage 
chez les différents peuples. Los Allemand» 
disent : Comment vous trouvez-vou» ? Les 
Hollandais : Comment allez-vous ? Les 
Anglais: Comment faite»-voua? L«*.s Espa­
gnols: Comment vous tenez-vem* ? Le» 
Bohémiens ; Comment vou» avez-vous ? 
Les Français; Comment vous portez-vou»? 
Les chinois; Avez-vous mangé votre riz? 
Los Egyptiens : Comment transpirez vous? 
(une peau sèche étant le premier .symptôme 
d’une maladie mortelle.) Le» Lapons .-e 
serrent le nez l’un à l’autre? Les Agreis 
se soufflent réciproqmuent dans l’oreille. 
E i fin les insulaire.» «le Fatras »e passent 
sur le visage le pied «I * celui qu’il» veulent 
saluer.

Augmentation rapide—IiC» parts de la 
banque Jacques-Cartier sont montées do 
o en trois jours. Elle sont maintenant à 
80. .

La retraite cccléaiastiqnc du Diocèse de» 
Trois Rivière» aura lieu cette année au 
séminaire do Nïcnlct et énhim >tiecra le 18 
courant.

missaire «1«îh Torres, Hon. 11. Fabre.
Nous sommes loin de croire, à cette ru­

meur que nous publions à titre de curiosité.

Authentique—La scène se passe dans les 
bureaux de Y Union : Un abonné paye scs 
redevances et dit : 41 Vous pouvez garder 
votre journal qui ne publie que des insani­
tés de ce temps-ci, je ne puis perdre mon 
argent à encourager ces choses là.” L’ad­
ministration s’excuse en disant : ‘‘Ah bien, 
voyez-vous, le rédacteur actuel est une es­
pèce de fou, incontrôlable.” 11 Renvoyez 
votre fou, reprend l’abonné, vt cherchez à 
trouver quelqu’un de plus fin !" Huit 
jours plus tard l’è7iion publiait la lettre 
Mercicr-Chaffers.

Accident.—Hier matin un enfant de M. 
Frs. Gcrvais de ccttc ville, en jouant sur la 
voiture à la glace, est tombé sou» les roues 
de cotte voiture.et unc don roues lui passa 2 
fois sur le corps. Il fut aussitôt relevé et 
après examen, le jeune garçon «’est relevé 
sain et sauf

Tunnel—La Cie de chemin de 1er de la 
rive Sud et du Tunnel a fait le dépôt de 
$5,000 requis pour la sanction de sa charte 
ct les travaux vont commencer incessam­
ment. Un bureau pour les ingénieurs a été 
loué à Hochclagft, ct tons le» instrument» 
nécessaires y sont installés.

Exhibition,—L’Exhibition du comté de 
û^gotattra lieu le 21 Septembre prochain
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Ktat du Revenu et dc« Dépenses, t\ compte du 
Fond» Consolidé do la Put»Huffco du Canada 
pour le inoln finissant le 31 Juillet ItHO. ••

Ext Ihc, • « • •••• • • • • ...... . . « .

1 OStcR • « • • ...... , , , , ,........... ,
Tnivnux Public»........................
Estampilles.................................
Diver»................................................

355,6*1 A .41 
107,002.07 
225,090.80 

10,100.80 
35,442.10

IW |^ch«H Télégritph iq vte«
Québec, 3 août 1880—TI a plu t\ Son

Doua ne b.........................................$1,2*19,878 0G Honneur le Lieutenant-Gouverneur par
vn u<* »****• * ■ ordre en conseil en dnto du 3 août courant,

de nommer Alfred Désilet», Ecr., avocat 
de la vide de» Trois-Rivières, protonotairo 
de la Cour Supérieure, Greffier de la Cour 
de Circuit et Greffier de la Couronne, poul­
ie district de» Trois* Ri vivre», en remplace­
ment de P. K. Panneton, Ecr., résigna­
taire.

Whitby, 4—7I je vapeur Corinthian, a 
été obligé de relâcher dans ce port, par 
suite d’une rupture dans son mécanisme.

New-York, d—Le Dr Tanner a com­
mencé aujourd’hui son - quarantième jour 

. Tl semble très-souffrant ; néan-

$1,078,730.24
Dépenses,.......................... $1,791,227.40

•

ludu strie.—MM. Ln porta et Jarret, ha­
biles manufacturiers de meubles, do cotte 
vil!-*, sont :\ transporter sur la rue Cascade, 
sur un terrain qu’ils ont acheté de la Ban­
que,—l ancienno place do la boutique de 
SI. Jos* pli Larivièvc—une bfitisse considé­
rable, avec engin etc., qu ils ont achète de : moins ii no passe pas une heure sans faire 
la Banque, provenant de l'établissement de le tour de la salle. Parmi les lettres qu’il 
M Clmgnou au petit rang. MM. Lapcrle a IV(?ue8 oc Inatin> j| y on avait unc qu{
et Jarret espèrent pou-oir refaire leur bfi- lui offrait un prix très élevé pour donner 
tisse et être prêts y'transporter leur ôta- „n0 série de conférences dans différentes
blisscincnt, dans le cours de .Septembre.

1 oyngeurs,— Hier, lundi, un excursion­
niste on petite charrette lit les délices des 
en fan tu et des badauds de notre ville en 
parcourant nos rues dans son véhicule sur 
lequel était attelé un veau de ISA 20 
mois. D’où vient-il ? Où va-t-il ? Los 
reporters n ont pu le savoir.

Excursion—Dimanche après-midi, plus 
de 200 personnes laissaient St. Hyacinthe 
en route pour St. Guillaume, et sur le par­
cours de nouvelles recrues vinrent aug-

vilies américaines.
Piettro Balbo, l’italien convaiueu d’avoir 

assiné sa femme, a été pendu ce matin.
Londres, 0 —Le viee-roi de l’Inde télé­

graphie le rapport suivant du général St. 
John, en date de Candahar, 27 juillet :

“ Le général Burrows a quitté Kush.k-i- 
Naktid dans la matinée du 27, à la nouvel­
le que l’avant-garde cPAyoob Klmn avait 
occupé Mainwaud. A trois milles de ht il 
a rencontré lu cavalerie ennemie. Peu 
après a paru le gros des troupes d’Ayoob 
Khan rangé en ligne de bataille, avec sept
I • „ . a 1 • « • . .•

Angleterre, a été rejetée aux communes 
sur la division suivante :

Pour 20 ; contre, 104.
Constantinople, 7 août—Quarante mille 

hommes sous le commandement do Osman 
Pacha sont à se concentrer dans Adriano- 
pie.

Constantinople, 7 août—Dix mille fa­
milles arméniennes du district de Yun, se 
sont mises sous la protection du gouverne­
ment russe.

Rien de moins que les incontes- 
tnblex Mcnfiitts r,,,:‘n,!u" ,ur ,llxmalade* ne «ulUralent à 
maintenir h réputation dont jouit la SulHt*|Mi­
reille U’.Ayer.

t. N'-t un composé ‘U*# im*ill«nin« végétaux runi. 
blur* avec den ioùtm « «le potnsiduui et de fer, et 
c’« »*t Je r«*mH«> le jilut efUmn* contre l< •* rdîec. 
tfmm KcrofulettKCM «t mercurielle». D’une action 
certaine ot Utilfornu*, ce remède pr»»cur»* une gué. 
ri-oti rapide et complète d* w ScrofuIeM, d*T I |. 
i+vt'H, tien Kiirom lcH, do* Humour*, de., ru?., 
tulo*. dos I*‘ruptIuiim, do* Uul:i«!io* de l’rpî- 
dortne, »: ,J, imite-: I • « rujc.ionn provenant do 
1 impur* le du Kung. l*.,r cou action fortlflnuto, 
il m.uluKi* toujuun. «*t guérit Kouvmt le* niVoc. 
Uni»*» du fol» , la dobilité et !«•■» irr tpilarit» « itJtoji 
!'••* fi'intuet*, i t i'rft uti puS-.mt r» ntaurutcut* de 
• » vitalité.

I.u SnlMf*pnroIll<* d’.tyor ti’i p: - -1'.i
p"»ir ptiri.ior le «wg. l'Ilc donne du ton au 
ryi-tèihi* nerveux, rétablit et prsorvo la «nnté, , * ’ 
i vigour «t I*» tu rule. L’u-.»w , u cvt

INSTITUTRICE LA BANQUE
Due Institut rice délirant avoir du remploi, •; 

offre rte» service» comme telle. S'adresser à la 
soussignée,

K LM 1 HR LKRÏC11 R,
St. Dominique.

2 août 1880.

Annonces Nearelles.
FIIAXCE. lUXEXAffK. AfiLEVAKNE

Instil utrices Demandées
Institutrices pour enseigner le français. Di­

plômes, certificat» demandés. S'adresser ;ï
F. G ATI EN,

■ L
BUllE A U :

/\ ue Cascades% Bloc Perreault.

Granby, juillet, 1880.
Soc.-T rés.

Ins titu trices Demandées

x f t régiments de réguliers au centre, trois au
monter lo nombre. Le succès a été complet, f très en réserve, 2,0(10 hommes de cavalerie 1 «»»•-. «t »-% -t a« m. ibna-nt
le plaisir et la satisfaction se lisaient sur | »v droite, 400 cavalier» et 2.000 hommes Iu »»'*di™m< m u. pi„. pr.vi. uv pour tou* iw être»

i infanterie irrégulière ù gauche avec d’au-
très cavaliers et irréguliers en réserve, et u.^ par* p:.r Dr. ,i,r. \y.*r a- ru*., i.owrii, 

[cinq ou six batteries d’artillerie, le tout 1 i‘'* < ■ bimi-* • ]»r.nipi.» ot n*idyti.jn»»*.
tou* le* rimnuaclcns.

toute» les figures,et lo voyage :t été exempt 
de toute scène regrettable. Arrivé à St.
Guillaume, les excursionniste» purent en­
tendre les vêpres r,ui avaient été retardées {.^levain 12,00() lioîiiinos! Le terrain K« 1 =*'
ùlenr intention ; et un grand nombre s’y Lttait ié^rcinont incliné, l/enne.ini était
rendirent. Le depart s’efteetua à 4.RO et à | posté dans la meilleure position Jusqu'il ....................................................
f>.:>0 les exeursionmttes débarquaient vu-j une heure de l'après-midi l’aetion a été NAI-SA.NVE.
chantés de leur voyage et désireux de pro- j |,f,r.iée au feu d’artillerie, nui a été .-i bien 1 . ... , . .... „ . , ,

î „ • I, “ur , ’tU o!k" soutenu et dirige par 1 ennemi que notre | 0. UourHeau éer M f un ills
«1 aller visitei Ledford avant longtemps }»a- : armement supérieur n’a pu compenser le

Deux Institutrice» qualifiées et avant de 
lionne» recommandations sont demandées par 
les commiHHaireH de la paroisse de Milton.

Salaire : $80 U $100.
Le» engagements auront lieu le ?9 commit-. ! 

Les applications doivent être envoyée» d’avan­
ce.

NA F. POSTAI NE,
Sec.-Trésorier.

. •

To Inventors ami Mechanics
PATENTS and how to obtain them. Pam- : - 

pli let of GO pages free, upon receipt of Stamps | 
for Postage. Addre»»—

GibMoitE, Smith A Co..

Toute» le» affaire» de Banque seront 
transigéeK généralement 6 cette Succursale.

Intérêt sera alloué sur le» dépôt» aux taux 
convenu» ; ce» dépôt» pourront étro retiré» en 
tout ou en partie, d'après le» règlement» de 
cette Banque.

S. A. DUROCHER,
GERANT.

St. Hyacinthe 1er Août 1880.

Defense d’Avancer.
A dater d' iujounl’hul le soussigné avertit 

qifil no Sera pas responsable de» dette» et 
compte» de son épouse, Anithtiisie Dnudelin, 
contruetée» sans un onli' {é* rit de sa main.

MICHEL 5IORLS8RTPK,

GRAND SPSCXFIQTJS DANOIS.
Employé depul» plu» de cinquante un», avec 
tfttccè». A toujours réussi dan» le» cas de 
DEBILITE NERVEUSE, causée par le» 
grands travaux de l'esprit. La vitalité altérée 
par les Excès, Rêve», Maux de Tète, Pâleur, 
Finissant inévitablement par une mort préma­
turée. Vendu par tous les Droguiste» $2 la 
botte, envoyé par la Malle par A. De Laporte 
Chi. 3 IG Church «t., Toronto. Agent Canadien.

Couvent Wesleyan
HAMILTON, ONTARIO.

Le plu» ancien couvent de la Province. Sera 
à sa 20ième année existence le 1er Sept., 
1880. Complet dans son ameublement, vaste, 
parfait dans son enseignement. Le comfort 
n’est pas surpassé. .Spécialité, musique et 
peinture. Référence» fournie». Adressez au 
Supérieur, IM. A. BURNS, D D., L.L.D.

’Y7 FAR AN, et dépense» payées aux a- 
«p l I 4 gents. Outfit, gratis. Adressez, F.

13 juillet 18H<•—Du
St Viil ri.-n lie Miltou. (,. vicKKKY, Angunta Mnino.

Terres a Vendre.
i NN0NCEURS! Doniandez notre liste de

XV journaux locaux. Geo.F.Uovcil r.>.,. «. _ . ». . \* «» ■10 Spruce Street, N.Y.

D r
eu

ni v,
!fll

it n

Solicitors of Patents, /ion, b. C. j lue terre dans la paroisse de St. Barnabe. /,li no i v rxi^ m?n r»w rÀvrtTf/iV 
I Vnshiufjtox 31. rang St. Roeli, trente arpents de iV’glise.eon- L Pl\ 1 Ijl\ I)lj I IO.N

i tenant trois arpents de front sur tr nte arpents
M III (N r\ FÀ RI N F I profondeur, bien l»i*die.
*"■ &—I I 4 CX I r\ t l I i h i— Aussi une terre à bols située dan» la paroisse

'"i v <I ** -iodes, h trois ndlles de la propriété ei-des-
“ *4 ' sus décrite, et contenant trente arpents en »ti-

--------- perfide, avec une bonne sucrerie et bien boisée.
Le soussigné offre en vent»* un bon moulin ! ( ondition» libérale»,

à Farine, venant d»*s Uidlatid, situé sur la ri- Foui information», voir J. F». Daud» lin, & la 
viére de» Ilurons, dan» la pnioisse do St.* Ma- station du M T R de St. Hyacinthe, ou le pro­
ne de Monnoir. avec ses accessoires, à des cou- propriétaire

LFiiONSE A U DK LIN 
l Juin 880.—3 m 3 St. Barnabe.

dirions libéral**»
F. x. COSSELIN.

St Antoim*, Rivière Clmiiiblv , 3 J juin ]8»0.
Du

MA HI AO E.

, la dame de D. j
, -------------- p.......... . i u. nourneau. eer . ai. i'.. un ni»

.... , - r..-, i...................supérieur n’a pu coin penser le
rait-il, et do pousser tiiotno jnsipi à High- I nombre inférieur de canons. Dès que la

. fusillade eut commencé nos fusils A aigu il-
Le clnuntn est bon et n oflre que de i a- i jt* ont produit de l’effet, mais uue charge

gremont ; les employés surtout M. Çabami. vigoure ise de cavalerie contre notre gau- ! Gravel, curé de la cathédrale, M. Fliilonttn Le-
le conducteur, p< iit ]►mis et comp aisanb- ; oho et l’attaque de» Gliasis contre nos li-I françois à Dlle. /.épliirine- loséphiue Duguny-
et Io> chars comfortables. ^ gnes ont icjetté l’infanterie indigène sur i Trouin, de c* tte ville.

Non;- a\ons remarqué tout le long Je la je soixante sixième régiment. DcuxcanotiK j
Imite <lo -ran.les quantités d’neorcc de prit- onl (t,,t abandonnés. 1 La coniusion s’étant ;
' !“■ " attendent que les moyens de 1 m;M. s nos ran-s. rinfantorie s’e,t rôti

Hotel liée endé à
HMH >MÏMf|n;
M. NAPOLEON HO BILLAUD, informe b

Hotel a Louer.
La magnifique bâtisse présentement oceujiéc 

pm M Pierre Cliieoine eomme Hôtel de Pre­
mière Clause, située eu lue».* de In station du 
(trand Tiono, *-iir la nie Lnliainind^e.

La umiHui est spacieuse, à trois étages en

TABLEAU DES HEURES
COMMENÇAIT MARDI) LE 20 

JUILLET, 1880.
Ko, 1 Ko, :ç 
Express. Mêlé 

A.M. P.M.
Milles. .Stations.

1 !
20

Stani>ridge. ...
'1\ Bedford.............
f> Mv-tic...............

Fa ru ha m..........
L’Antre* •’ardien

••••••

• •••••

20 Abbott.-ford....

Lu cette Glle, le 9 du coiunnt, par r‘ icv.M. ptil«lû* \%*vagem qu’il vient d’ouvrir, dan» lu : brique», avt «: mm belle* < our, d* vaste» écuries.
ParoiHR.* de St Dominique, comte de Bngot, un ‘te, etc. I oui efil prêt pour un not* I.
Motel lieeiielé, oh il pourra aceoinoder tous b*s j M. Cldeoim* vendra aussi ;,,n ménage a de» 

• voyageur» et autres qui ont besoin d«* repas, | conditi»)ns laeib'st t modérées
-J-*- 4.A.*. i.i

DECES.
transport, et partout un ère de progrès j rèe lentement, malgré le» effort# tentés par En cette ville, le •) du eoîirant, Euelîdo Gin-
maïqtie. Les champ4, et les moissons sou f- : j,, général Burrows pour in rallier, et elle ! .mus, b»*uu-lib d-* M. t’IiaiK’» Aubin à Page de
fréta beaucoup de la sécheresse. L’église ; a ^é coupée i le la cavalerie et do l’artilicrie. 7 ans*
de .vt. Guillaume acte admirer* pour on ■ |j <*»ait alors trois heures de laptès-midi. j A Worcester, Mas», le du curant io*u*ph- 
élégancc et son bcou carillon de eloehes. ot ji(,s serviteurs s’enfuyaient avec le» l»aga- Bviln, enfant de M. Jus. t Itarnni, a i >.,• de 1
surtout pour son vieux chantre de 78 ans, ! Lriiî. ,ju r;lt(> de Candahar. Après un «-run- an ctr 15 , , , ,
qui a une belle voix forte, juste ci sonore, bat aelurné en champ clos le général But* «Tet\\"* * ' P',V' Mr
Nous avons un mot de rcmerciim iil a < r0Ws a rén'-si à dégager l’infanterie et à la j i,,. vent a brisé lu branche.

i logi*ni«*nt, tt*1. Sa table offrira tout ce que 1«*
i publie peut désirer, liqueur» d** ele»iv, et**. De j
r bonnes Ecurie» et tout le e«unf*»ri desirable j
J sera olVeit aux voyageur» et à I* ur» chevaux.

t ne visite A son ii« ti.*l, situé près d-* l’église, i■ *
j sein Utile au publie.

NAPOLEON ROI B LL A BD.
St Dominique. îôjuilht 188U—Du

S Îldl sscr -m le» iîelix au hnU^-imié
Fl EURE I MI fri NE.

St. 11 •.iu intle . le .nilb't J«S* ». lmp

UOiMX A UHWKIl MiüN

31

IM

\\
18

>’t. I Me......................

St.J ■ >sopli • St.Il V"

F). 40 
B.48 
(L5G
7. i r» 
•• • »* .•>•)
7.55 
8.12

8. 10

Ste. H■•-alîef’i*raverA 8.4 5
M. Mmen........
St. nuguos.. 

M2 St.Guillaume
.”).‘ î

0.05
0.25
0.50

Ko. !>

2. 15 
2.57 
3.10 
3.50 
1.15 
1.37 
5.00

I •) . «ii.l
( 5.50 
i 5.55 
1 lV.00 

e.. :i»i
(5.50 
7.3( »

-V.. î

M• msiotii Am Due t■ 
St. Epliivm dO pton, ;u 
• ‘li idoine 0|m;*i : 11 hui.

OfiS ÜII, de Lu Lhute. 
iunn« ■ que «a Braye .*m 
Et il est prêt à recevoir

l’obligeance de retarder le» vêpres a Tin­
tent ion des excursionnistes.

El l’oujeau »’est t nvolé. 

toêà'ag* ___ 1. ^ T

. I KtHUGil.

«'if:rl,r au 1;,;v’ M- K"n,!,,'k *l«« avait eu forill(.r ,|(( ivtr;ii,.-. Mais il a été
impossible dVmpcelicr les fuyards de pren-

, . .............. dre le grtu.d chemin qui est sans eau ;\ cette
M.-I. L. I*o>ter merit** des félicitai'•►n*- époque de TaunMc, ot beaucoup sont mort 

pour avoir organisé c< tte charmante exeur- q,. brigue.
su,n qui a procuré une véritable récréation . a j/ennemi a continué sa poursuite jn-v 
a rims ceux qui en firent partie et nous i ,y\'A dix nul les do (’undahar, mais sans vi-
avoir facilité cotte pruinonmlü qni nous fut Lil eavaioric et l'artillerie. :•'*« Fro.mt-o en mW. 11} à 11 ■■ rt-, par livre
Iivh asveabic. qiiclqnoji bounm s d'infanterie, sont ai ri- J lj /orneol. 0 Août nd par cent *

La bande militaire de St Hyacinthe me- j vées sur les rives do la rivière Argandale. ! '

4 **, t i tout le Lin qu’on v uidia lui fournir pour faire
! BRy\IRIE DU S ACRE- CŒUR, i *•»»>■• r. n br..>v t- m pour .vt» ia Byre ou ;»

r J ' : moitié. il vendra la lllas»(î lOcts la livre et
l’étout»pe f»ts lu livre

I) E M A N i) É

•> i- i

STA 1 Ions 
St (fiiillaupic 
St lingue-__

St. Simon__
>, . r ». IC. I O

51 El.K K.\* PRESS. 
A.M. i\M.

• • • • •

Tr.a

Cfi.r Morrhés.
Montréal. 9 Août !S\SH.

Jinfonm» respeetueima ment le j « n Dî i* *. qm*
«je. vltîns d'ouvrit une Libiairi»*,

i [B à fisse Pii^nurfo]
Rue Cascades. St. HYACINTHEI

Voulant faire d** mu inainon, un étab!i»se- 
I ment de preinîèiv élusse, je n'ai reeiilé d* vaut p-olant l’angîai» «t s.idres-ant »

•T
!(*

I ai
_______ ! 3M

Une tille ponv:»nt se jeudi** m !•• pour i ou- 12 
vraçe il'une inai-on p» ut avoir •'•i -dace en ! |S

8.LO 

8. ;0 
9.05 

( 9. i0 
!» .45 

I 9.50 
( 1000 
10. 10 
1 l .0.4

l. •> i
4

.»..» t 
» 1 . • I 4

rite des louanges pour avoir su rendre lo a , U:lt|t, niilp,s liu théfore do l’action, lo 
tr:ijet> très agréable en jouant les meilleurs l,.ndemain malin à sept heures; la plupart 
morceaux do son répertoire.

au« une dépense. Je suis allé en Europe, et ai 
pris d» s arrangoinent», qni me p an • tiront d** 
fournir tout article aux prix de Fuis

j’attire tout spétialenumt l'attention des 
M* ssieurs du ( lergé. des Coinmunitut » H* li- 

pnr K**iuaiue pour < *« * I > i i qui peut : gieuses et des homme.» •!• pioiession, sui l'a- 
teiiii le secret de son emploi, i on- , vantage du système suiv.uit poui l’aequisition

m.t s<js v

des hommes n’avaient pa bu une goutte - , ,
| d'eau depuis vinsrl ouatre lwun s. Pros- dino„s «.ns vl.av.r-. Ad,vhs. / p„r Mtr.......,U- : ««v,,.«.•* d,

IHicnlogiiN 5)nnf 4’avion* Sa- 
vimvs pou i* Kihliothctiiicv

in fut 

7 noût-80-l-m-l ]
M. \. MARVIN. 

Détroit, Michigan.

. ............-puis vingt quati
JLnniôl'O y On purled une exeursion au j (.ni» tontes nos munitions ont été perdues,

Manitoba qui aurait lieu le 19 du eoui.mt I uînsi que 1.109 fusils et deux canons de 
« t que je prix du j.asvage ne serait que de n, uf livres. Notre perte en hommes ot 

•V.>M. N»>n» ignoions si la chose est exacte. L^timéc comme suit: tués et manquant,
, 6Me régiment, 409 ; grenadiers, 350;

/ / ..mi...;. — Des acheteurs .le Montreal .|:1,.(.l, s Kifle- :!;‘>0 artillerie, ID : sapeurs.
«ut contracté du fromage pour le reae de oq cavalerie MO 
la'saison, avec quelques spéculateurs, an 
prix do 12J la 11». , n

(jr(, * * * I bonne boutique d’ouvrier, et tout* » autre» dè-
• V i \ /* \ i i . . netidance» néeessnires. et la grandeur du ler-Ou mande de Labour que Us troupes ; 1

Emplacement a Vendre ou a
Louer.

Alexandre Lemoine, de St . i boire, informe

raroîssiaicK, ]>roi< ,3u- 
ri^prtitlcncc, .RtuSe- 

<*si*4‘. Histoire. Reauv 
t vis. <•<<••. etc.

[»• pourr.ii fuite venir immédintmnciit '!«•

HENRY LITTLE,
AubUni* Maine, i

U juillet 188*‘—!m

Terre a Vendre»
A Si Valéiien, :» <b tix mill* - «!«• FKgîise dan» J 

le Uiènie rang, près du village <1‘Egypte, une 
magnifique propriété 100 arpent* de terre avec 
maison, grange, etc, « te. I *• t*uit à vendre, | 
]>ren«lie possession i»‘ suit»* ; ia moitié en « ni- ; 
turc et b* i**ste en bois debout Conditions! 
furiles. S’iidn -st r sui !«•» lieux an soussigné 1

DAVID Le MA Y.
5 inili* t 1 ss -7**1

• * «

i ».<R>
M.3M 
M.47 
7.07 
7.25 
7.50 
7.58 
8.05

Kx • ro»s

o. c*\\aitrit, «•*». jt. publie qu'il a un emplaeement. dan» le vil- ! w » « ... ;* ....
Le tjoiivoriKMnom a ilcoulo d envoyer .les i„K.. .1,. l-AnpMiarr!Mi, Ito.ivillo, .. j lcs nii a«x prix .In . ..ti.l.-ri.o. -t

roupis .'ii Irhimlc j>mir y mamteuir 1 or 1 v.-mlrc ou Mou. r, luti un It.-.u-. hv.t «*>•’ j ,ltli M,nt ,.1M. p„„ ............ . k™,,,.. i.-tLiiu-pli sont e M\ que I on p 
f^im;ais compte à 20ets do notre monnaie.

A l'arrivée «i* s ouvrage», on aura à ne* pay»rwn manne ne r aiiuiu iiuo nr» iiouoe.- * . . , . . ., . , w mmimiiui.'. "h «>m.i .» ne *•.»*'
■m-hii-H doivent évunivr <Mt,- ville r,l,n OH* ‘I1" '-°Ib .l>nr|u-nt flo iir..f..iul.-«ir ................... |„
.tllgluiHvS donuit L\M U. l u «.u MU, tlun> i sur d..,..... nr,,-.. t ,l« lurgrur. ‘V n. .**•» .............. h. .Hvié ,n ...mtr.
une semaine. vomira aenetorie lui donnerai «le grandi*» tan- , , ■ ... , ... i » ... ... •

Xoiivcüctt Locale! La suite de M. Gladstone continue de ! lités, il famlra ^'adresser à monsieur David !
î paieim-nt- dont i'eneai»seiai i « lwnjue moi»

s’améliorer do jour en jour 11 est inninte- ! Meimrd, 1«* v*»isin «b* mon enipla«vnn* 
La (jo. de Ceintures Vpltaiqnos, Marshall, j uant hors de danger. ^ i , ||jiu ]m) _ 3t|1

On peut »•• eoiivaincrr «I**» inuiidiM's avau-
A,PV , lvr ; tuge» «le co système, en songeant qu’il n'y a 
. « 1l.\. . L. 1 ► . \ j auenn bénéltee d’intennétliam* .'qpav« r, - t qU«*

' les livre» cofiteront ce «pi’ils eofiteiit :» l'ari» 
l ne remise libérale est accordée pour «lu 

comptant. .
Les catalogues seront adressé» à toute per-

Mich., enverra ses u-élébres ceintures Electro- Le. navire de guerre ‘ Kuphrate» par
V.'ltu..- aux HtMiflrant», 30 jnun.-l IVxsai.- ; tini llomnin | 1 rlun.l.- avec 1000 h .in- 
(iuenson prompte garantie. I Is tiendront a i , *l. nr K. riv. z lviir suns <10.lai.II<>,7.» 1 - ><>'* '1« dfiha.quvmenL

Le gouvernement iraneais a renouvelé !H J . I . , -
Le monde Surpris*__N oublie*/, pas j pour le terme de 3 ans la concession laite lettre d’amour, 1 botte pour carte*. Le nom «Hquer le genre d'ouvrage, alin de reluire plus

«'«*ci, M. 1. Clmrl*oniu*au est appointé agent en 1675 pour les travaux prélimimi res , Hl*r chacune pour 15ct» WKvT \* r<). î.ieib* l’env.de de» caiab»Ln* ».
«!•* la manu fact uro de Fischel a « <>.. pour la ! d’un tunnel >ous la Planche*. il ^*7-80 N^eslvilb*, (,on. i I.n«n*lr**meijî «!*• gra\*ne» a de»

(t MITES : 10 lis de la vallée, 10 «*n roil loan
J 1 «r gravée», 10 transparentes, 1 modèle de t sonne qui en f« ta la demande, ouest prié d in-

Etalon Canadien,

wnt.. .Ivs ( 'i^ar.'s Crtm St Hyarimli.*. Toronu». 7—Cm; dépêche :nlrcs-éc de
Vu «nie s«>n commerce augmente. M (..barbon- , « , i i' .. -n i-4 i r . . . ♦ , :, Lniidres a un onrna de cette, vil e niundenonii a agrandi son ctablihS4*im*nt, et ie«;mt , . . ....
chaque jour toute» sorte* de fruit»,pèohe»,poin- j qu nu bar.qu» i a ete donne, biei^ sou a >u* 
mes, poires, etc., etc. Son cigare firent Su< v.1.1 j *)ohn M:u*. 1 lonahl, Sir ( barles 1 Ujiper, 8ir 
e»t sans contredit le meilleur cigare de ' • t s J Alexander Galr, le Loi. Hennis. Karl Del- 
d. jà miimifiu turô. i,v ot Sir Gurnet Wolseley.

I iS«mi Kminene** le Cardinal Manning a 
Meres! MerGS ! Mores ! ! ! écrit à 8a Grace Mgr i’Ardio.vèque Lynch 

Etes-vous troublée» lu nuit et tenues éveil- au su*i,t ,|t. *j m) i,.imos ondidins tiu’il dé- 
lee» par le» souffrances et les gémissements . *. * , * *
• l’un viifniit .,ni lait m» .!,.il-? • il -n vat ai,.ni r.:1" «
ailes», eherelier tout «lo suit** une bout* i lit* du Ncu i«ek. « août *L«* Dr tannera 
Siimi» (’ai.mant ok Mmk. Winsiow. Il soulagera 1 coniplei»* samedi midi ses quarante jour.» de 
immédiatement lo pauvre petit malade—cela ; jt*ùm*. Il Semblait être dans les meilleures !
est certain et ne saurait fnir«* le moindre «louu* j condition*. La foule qui encombrai f la I
Il n’y a pas une mère au monde qni avant use i ,» . . é p .1 < . . .. .1 .... 1 . r . ... A-* *..**i ♦ salle a co moment la ace a me aveccnthou-de ce Sirop ne vous dira pu* aussitôt qu’il met i . . . %
en ordre le» intestins, donne le repos à la mèn saisine. (Quelques instant apres uiuli u a 
soulage l'enfant et lui rend la santé. Ses cffcL j bu un grand verre de lait, puis s'étant lait 
tiennent delà magic. Il est parfaitement inot apporter ries pastèques (melons il’eau ) ii 
t « • 11 h i 1 riait» ions les cas et agréable prendra j ,m n utangé avidciuunt Qiiclqu'iui s’étant i 
Il . St. ordonné par un d.s nltiH nncu-ns H Aol j , ,c lvpl,;M:MU.,. 1(! ,|;l.,ycr «,u il
meilleurs médecin» du sexe lominin aux Etats ! . . * , , . „ 1 .
Unis. Ties instructions nécessaire» pour faire pounait \ av«ui «* ahsoibcr si t«»t une. aussi |
UHap' (lu sirop sont donner» awe cLu<i»o bot; j grande quantité de nourriture, i! a répqn- j

prix mod«*.rés.

M. Joseph Jcnttftnn propriétaire *1 .» grand.» , 
immlitis «le la ebut**, aUtiefoi» molin d'Hudou, J 
dT’pton informe 1«* publietpi’il tiendra comme j 
U*s .muée» dernières pont la i* production son

: .1 a.*'**r*h Si. 1 i y
St. Fie....................
Abbotsford..........
L Auge-tiardien.......  11 .30
i*’ani))ain..................... 11.55
Mystic.............................  12.35

591 lied ford......................... 12.-17
M2 Ntaubridge.................... 1.00

CONXECr/ONX :
’i'rarn N«>. !, à S’tunbridgc ave* 1

de Boston, Providence. \\«*re« ter, 
Springih îd etvilb^sde la Nonv.-Aiig.

A Kirnbaui avec l’iixpre»^ sur v V A\ 
allant à Montréal.

A St. 1 i y u'itithe avec Y Kxm os» «lu G T H* A
allant a Montréal.

A St. Guillaume avec l’Exprès.» «lu S. K 
allant à S «r**l à 1 ri.lHI a.m.

I rain No. 2, a Si. Guillaume avec ie train 
mêle de Suivi.

.1 St. Hyacinthe avec ie train mêlé rie 
Montréal et i lv\t)r**»> pour Montréal. 

A Stanbririge avec b* train mêlé rsutr 
Si. .Jean

i’rain N«». 3, .1 Stanbralgc :iv*k* l«i irain 
me4* l«* ''t A Ibnn».

A St. llyaeihtbe av. e i’Kxprcss p*mr 
Montréal.

Train No. Ln St. Guillaume avec l'iîx- 
pre» «le Sorel.

A St. I i yaeim lie av e TIAkm -»s le M*»n 
tréal. *

A Stanbridgo avec l'Express j our Bos­
ton. Frovitlcnco, Sprintrliold «u tous 
es endroits «]«* la Nouvelle. Angleterre.

J. U. Ft ).STK It,
Une visite à mon ètabli»»«*im*nt <>t i« .»pi e- 'étalon canadien !*• 1 e ** >’ouligny : eoubur 1 lyaeuuli»* 2 * I til IS^d. Sur't *1.

teille. Exige/, la véritable «pii porte le ./îjo.m 
milr «le (.'uiitis À: Pkiikins sur lVnvoloppe exté­
rieur»*. En vente chez tous les pharmaciens, 2â 
«•«•nts la bouteille. Se métier des eontrefa«;ons.

I nrx.— /.es rintillf.fi lironc/iiQUe* «/<• Isrown ,, . . , *!, ,u employée» avec avantage pour soulager la j Avignon que les jésuites ont annonce j
ix, maux de gorge, enrouement» et nflbc- lu rdouvot turc «le leurs colleges apres la

mmt

3

tu«*»i8em«*nt »oHif*itét!
L. A. CMOQUET.

St. Hyaoititlu», lô juillet IS S0—3p.J ISeti»

fMPORTATIO?iS.

brune, p* sunt . X> ) et bien t* nu. 11 sera t«»u- ! 
joui» à »a déni ure.—Uoii«litiou» i/. m pour la ’ 
»aisoii.

M J* an son priait** «le I’octasion pour au-
ü Jjaïujiif tir )jf. i[naritiiljr

noin *t que ses moulins sont riqmivs à n**111 et ( ________
prêt à recevoir »«•>■ nombreu»e» pratiques ; vu , .
ses améliorations ! donm* nn bon noblement, : AVIS >:>•' le pré * nt «ioiinê qu'un dî-

Quatre par cent, ***»r lis
titutîon. u été déclaré* 

ant et sera payable au

1 iMoi lm.M. ,t 1„ II,.lr,|,,llmnt,. S..i. mon- vi,I. i.,I- .h- Quatre
l*°"rll a,1"!,VK; ' *•*"«»••*•-««’••'. J" lin , ar.lci au. i o,r un l,„, ni.-.l ,t |,uvè .lê . tt- in>
prundrnl dt* otilmft pour tonies nortes d ouvra, j joinir, >;,i lion & mtx qui voudront bien sI- „

„ . ,  ...... « r. Ii a mn-j ,,u..ntlté d.- Lûn. i ' ', "" ' .'7 ' “ *7....... ““
/ h euh i<) n . / hihftnpho . Droit < «/mo/oym , ‘ plamlu*, 1 «aideau etc . et«*. en mains qu'il wn- u,K*nn li,‘,v,to Lanqu* .* M ïlya«jiith«*, le « t

I*. S—Il s’est assuré les servie» s *l’un me 
ni* i pr« mit r «min*.—9-co.

du qu’il connaissait, mieux que personne 1«^ 1 
traitement (ju’il devait, suivre, attendu (pie j 
ce n’était pas la première fois qu’il s'y sou- • 
mettait.

. yi ... . ... i On mande de Dijon, de St-, Ktienne et.I oux.— Le* T (mill f fi Bronchiques de Brown ' •* ’ 1
sont
toux
rions bronchiques. Depuis tronte an» Ce» pa-• vacance. , , ,, .» o- • i
tilled son on ti»ng«‘, avec un encouragoment 1 Aux flections-qui viennent d’avoir lieu 1 4 " urot*s «« * .
qui augmente chaque année. Klbi» ne sont | ^ Liverpool entre Lord Claude Hamilton,

eonservatvur, et M. IMitnsoll, libéral, ce 
«lornier a été battu grâce l'abstention des 
/Lone Rulers.

Le Tinta reçu de Candahar lu dépê­
che suivante :

Histoire, Littérature, 1 a/aqis, />* tux ! «Ira à des prix modérés. 
Dï7s, Education, Scieur*s. Jurisnrndenee, 
ete.. (te.

I . s Catalogm s suivants peuvent é*tr«* c«»n- 
su!té*s ma Libraiiie, «»u envoyé** par la poste 
ùe* uv qui en feront la *.t«*inand«* :
17c/or Eahné, Blond «ù Barr d, Oui/iu 
Cri ri s, f-iainne. «i* fVr, 14V,'nr /aco(j7v,
Didier «ri Cie, Eunie, Joinufi\' Çi*\ it tr- 
nier Frères, E. /'ion d* Cie. I/nehefte <ri 
Cie, Fi nui n Di.dotj Duenictj. Charpentier,
Ca/nian, Lèc:j. Urtzel «ri Cie, Mtirpon «ri 

' Ffaitnr.arian, Boiter <(* Cie, DHaqvai e, (te.

. après lundi le d ux «l’Août prochain.
L«*s Livies «le Ti»m»l. rt seront ferine* du 14 

! au ’.] luilb.'t pr«* *hain inclusivement.
Fai ordre «l**s Diivrteurs.

EXPOSITION
AGSMI et INDUSTRIELLE 
DE LA PUISSANCE

pas nouvelles, elles ont été en très-grand usa­
ge par la génération passée, «*I1«*h ont pris 
place «lans les rangs bien mérités des remèdes 
à la modo de notre siècle.

La Uoiiok —Les Pastilles bronchiques «le 
Brown agissent «liroctélànilt «ur les organe» «lu

|J If VJ
ENTREPRENEUR

Menuisier et Charpentier,
1roeidenee 
Hyacinthe,

Informe le public en général qu’il entrepren­
dra tout ouvrage en bois, tel quo Menuiserie 
et i lmrpente do toute sorte.

Son vaste etablissement est pourvu de toutes 
les machineries le» plus fiVconto* mues par lu 
vapeur, co qui lui permet de faire ses ouvrage»

7 film fil P •' J’imporicrai aux prix des Catalogues, plus j ouv rte au momie entier, aura lieu en la Cité 
111 I I II! lrS tVai<‘ ‘,r <lin,,ine et traiinport. j de Montréal,

; |y 1 1 i V I [ I > î ( ] ï \: î > Ooiuiuoucant Mardi le 14
tt* tv i Y7l 11-4 I\« E, 40 tonninaut

PlaceiliiMaVeî^SMtïacimlie. VENDREDI.24SEPTEMBRE 1880

la voix. KU. h «ht nri eflbt -xtraordinairo sur it (l’ennm,.is. Toutes les
ton» h?» désordres «le Ja gorge «*.t du larynx— . 9 . . , . - r
r.'.fül.likuiint nn timlnv ,1.. vni* rninolli i,nr 11- hlllIrOS !IUX alentours OUI. Ole -lotrillU-S. I.e> •rêtftblhsant un timbre de voix ramolli par b 
froitl on
diction notto et distincte 
chantres le» trouvent très-utiles

La toux, nnuMK, <■ atiiauiik ou rnanx do goi^o , p|upttrt ,|,.s offleiers du tHie ont ôté tués

ni'Kl ifti'z i)H so olmuROÜt en maladie du pou- «» deLndant hw tira peaux qui ont fim ce- 
mon» incurable. Les Pastille» bronchiques de pondant par tomber outre les mains do 
Brown, sont un remède ifresqu’infaillihle cou- ! l’ennemi.

. ^ ù des prix et condition» très raisonnables,
is. I ou tes le» | Les travaux «|u’il a exécute» au Monastère

«lu Précieux-Sang, lui permettent «le garantir j

ttj e lij fin e: ab i

A VENDRE
St. I [yiicintho.

n nîits îifilf üroiirirlf ilr t'iuumrrcf.
i par avoir trop parlé, «*t ramèn** une [ Afghans ont toits été chassés. Nous avons . qu’il ne peut être surpassé par aucun autre ; ----------- ^ , Le temp* rixé
lotto ot distincte. • es orateurs et le* ! 3,500 homttto.s d infanterie. 1,000 de cuva- «tuant au fini et j\ la perfection de son travail, £a lVopritkt* de M. .\. KcTORck, ! c0,n,,î1' suit l
les trouvent très-utile». lorie et 15 canons. La chaleur est. intense. üt llu on* valu la r^mmandation du Rev. M. s i jcs comlitions f'icikïS ! - hÎ^ to
iv fiitiTMu1 riTiiiiMiK mi tiiiuix dit «rorirû « , , ... • , ...» . de I^icroix et do tous les couuiusscurs. i “ * Lliui L «.l tlt-S LOIlUluulih blCliCo , agri(ob*s et «le I

tre eux. II y a dép imitations offertes en vente 
qui *ont le plu» souvent «langurenx. Les vèrî- 
hle* pastilles bronchiques de Brown sont ven lues
ta boite.

La résolution ^propo^éc par M. Arnold 
:\ l’effet de faire disparaître les umpêehe- 
mon!» mis â l’importation du bétail en

S’a«lr.*SK«*r n
Découpage, Tournage, Blanchissage et Km- ^ avaiUa’rCUSt'S. 

bouvetage, tout se fait è sa boutique. ® ’ ” *
Un soin tout particulier est apporté aux . 

commandes conflïdémbles comme aux ouvra­
ges de pratique.

Demande» scs prix avant «le donner vos goinont» Louer.
compamivH «nUwA. j , JnJn 138n>

8 juin 1880, a |

Sur 1«* terrain do l’Exposition,
Avenue Mont-Royal, Mile-End.

Four la liste «les prix et hlancs dVntréo dan» 
le Département Agricole, s'adresser à Georges 
Leclère, Ecr., fecrétairo du Conseil d’Agricul- 
titre, Montréal, c*u aux Secrétaires des Sociétés 
«l’Agriculture «ic Comté ; pour le Département 
lndustri Ue îi S. C Stevenson. Ecr.. Secrétai te 
du Conseil «les Art» et Manufactures i\ Montréal. 

Le temps fixé pour recevoir Je» entrée» est '

instruments d’agriculture,produit» : 
agricoles et «le la laiterie, Samedi, t Septembre. > 

Manufactures, beaux arts, ouvrages de dame» I 
etc., Samedi. j8 Août.

Four plus amples information», »4i«lres»«*r ‘ 
M. A. ICKROACIC, aux sonKsIgtiés,

l)o plus: DEUX Mairasin» «*t J)ICUX Lo- C. s TK\ LNSON, Moutré*al,
- - Secrétaire du** onseil «les Arts et Manufactures

GEORGES LE LERE. Moût real, 
Secrétaire du Conseil d'Agriculture, \\Q} '

R, ST. JACQUES,
Caissier.

St II vaciiitbe Juin 21 1880.

ETALON _0ANADTEN.
Race St. Laurent.

M. JOSEFH JACQUES, «lu Qn:«ttiènn* Rang 
«1<« St. CHAULES, informe le public qu'îl tien- * 
dra,comme L*» années dernière», jxmr la repro- 
«liictlon, son Etalon Canadien, Uaeo St. Lau­
rent, descendant du Cheval «le M. Soultgiiy. .

Ses ponlins sont réraaïquabb» par leur gro?- 
settr. M. Lozeau de cette paroissoa un potilin 
d’une juim nt Canadienne qui a mesuré eu nais­
sant 3 pieds 8 pouces, et bien proportionné, eo 
qui u été constaté par plusieurs personne» «le 
l’endroit.

8 juin 18S0.

3

I «lu* tlU ilr ruU.»;.«rufrf. 1^* ** I«. P», \(i|^.r
l*4w" CiUiVÎ», il i«‘un iUn«
rrmtv y roi<m..!r* *•*# iiwm lui.li».t llüirt vi>m4»Ivi«i 
voul-t Iklfr Ullt lunn« »lînm-. riir U <%'!»•, «^»l.• iiVni»i>i» 
au'»»n IhMHim' i-nr .-(.n.tr ; nri.o».*« utii.« l-U-ii Uii«. A
h.*u tuaft Ijr : «la (V «<ro««t« **| rhft^uo 1 «Éllk • «* A
b* *••««« l.mti)ri lin dp V. p«>itt mir iirniliirv
Îui von utrtli»ntt f»«i .1c. (jijc UôT (i»f* unm,itlmut

MU U1K- tuiuult jU4«|U A Ctf (JlTli »lt («Ml UtM kM« Imcondition*, etc. IWiki auul »•*« num *-t Nfu. «ÎiIm 4 Tout
**«« «Il ctlWlU, et «*A Y«*UI ftVTI YU CUltT RUltUMM. 4

■ • ■
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COURRIER DE ST. HYACINTHE.- 10 AOUT 1880

LA RUSTAUD K. TIs se parlèrent à voix basso pondant
üaquelque» minutes ; puis la tanto Ùatheri 

ne revint au foyer, mais no s'agenouilla
point et alla prendre une petite place refi­

la tèe vide près du siège de bois de Monique.
“ Ma fille, dit elle de sa voix calme et 

famille Ooïunveo, mais particulièrement 1 l>asso, ce matin on ta dit, je crois, un mot

CHAPITRE IV

Les deux jeunes Biles so mêlèrent à 
foule et gigftôrent le banc occupé par la j “ M 
famille Coatanveo, mais particulièrement basse, 
réservé aux femmes. des intentions de Jacques liahaut a ton

La père Michel «eu! y prenait rfauiiôre- égard.”
Bent m place du côté do i’épître ; les gara Monique inclina ailencieuaement la tetc
•e dipersaieat; Ica uoa chantaient an lutrin, pour toute réponse. .
Im autres, les mariés, »o joignaient à leur — ajouta la tante, vomi qu il a pris 
nouvelle famille. au P^*rc Buliaut l'idée de faire deux fian-

Le père Constanvec lisait sans lunettes vailles ce soir. Il n'y aurait pour cela qu'un 
dans son vieux formulaire de prières dont mot h dire au grand’pèrc, car les Bahaut 
la couverture de ouir portait les traces «e sont entretenus de céla avec lui après la 
d’un service séculaire; la tante Catherine, procession 
qui avait la vue faible et qui ne savait M», le veux-tu, est-ce ton idée, ma fille ? 
pas très bien lire le latin, récitait son ro- . — Ce n’est pas mon idée, répondit Mo-
81 ire ou méditait dans sou cœur simple et nique avec une nuance d impatience, on va 
pieux les vérités religieuses telles qu'elles troP (die/, les Bahaut, ma tante, 
les avait comprise* dans sa jeunesse ; les () est que, vois-tu, Jacques va être
jeunes filles avaient des livres à fermoirs et nommé maître d’école au canton et il lui

DEMENAGEMENT ! ! !

Fits. LAN GELLIER
Place du Marché, Bloc

Doherty
11 TC (il.EMENTN

JM. FRANCOIS LANG El J J ER, prend la li­
berté d’annoncer h scs nombreuses pratiques 
et nu public en général qu’il a transporté son 
magasin dans le Magnifique Magasin ci-devant 
occupé par MM. Lnpièrre et (tendron, Place du 
Marché, Bloc Doherty, où il continuera à tenir 
comme par le passé, un assortiment choisi de

Groceries, Epic ci ics, 
F crionncrics, Vins et 

Liqueurs, etc., etc.

Nuiraient l’ollico. Françoise chantait, et f««t une ménagère le plus tôt possible.
M oui quo aussi, quand elle n’était pas en —Qu il on cherche par Kertaval, il 
curiosité ni en distraction. n en manque pas, ma tante.) nas, i

- C’est le dernier mot, ma fille ?
Oui, ma tante, je n’ai jamais entendu

Cette après midi-lè, le» bannières étaient 
déployées dans le chœur, une rangée de #
beaux jeunes gens se voyait à la balustrade, 1,10 fiancer ce soir.
sous la chaire; une statue de la Vierge ha b*nto Catherine ne s émut pas de 
Marie, recouverte d’un long voile constellé cetto petite résistance. Elle connaissaif 
d’étoiles d’or, reposait sur un brancard Monique pour être un peu capricieuse, et, 
blanc, et la congrégation des jeunes tilles «« «liant couper le large gftUmu, elle se 

* se distinguait aux chfilcs et aux tabliers contenta de dire a hauront qu’il ne fallait

Il rcmercio le public pour son encouragement, 
et il continuera, comme par le passé, à servir 
promptement et ponctuellement ceux qui vou­
dront bien l'encourager.

FRANCOIS LANG K LL 1ER.
7 rn i 1880. ‘ 0m

Relatifs, à la disposition de certaines terres 
de la Couronne devient servir au Chemin
de Fer du Pacifique,

Dfcf'AUTRSIKXT pk l'IntRiukcr, 
Ottawa, H Octobre 1878.

A VIS PUBLIC est par le présent donné que

DEMENAGEMENT.

____ ungi_______  _____ _ ____ . ,
blaucs. Il n’en fallait pas d'avantage pour point s’occuper de Monique ce soir-h\. 
occuper l’esprit encore mobile do Monique. |_ Ro petit incident passa inaperçu, et

L’instruction, n'est pas satis influence I bientôt tonte l’attention se concentra sur 
sur l’imaginiriation, qu’elle excite parfois Laurent et sur h rançoisc, qui s étaient 
d’une manière dangereuse. «rois e» face des deux vieux fermiers, et

Ces aperçus sur tout qui ne reposent . on versait ù boire et qu on servait 
sur rien, ces notes générales qui restont I ave^ une certaiuo cérémonie, 
à l’état de connaissances vagues, ont pour ® (,,,t11 cotip le vieux père (Jostnnvec f 
principal résultat de jeter dans le cerveau >cva. La joie qui rayonnait sur son visage 
mille idées confuses dont l’imagination ®t instantanément place a je ne sais quelle 
s’empare, et qui finissent par lui imprimer majesté, et il ôta lentement son chapeau, 
un développement le plus souvent (adieux I Voici donc, dit-il, un bravo gars qui

M. V. SEV IGLNY,
CORDONNIER,

Informe h«*h pratiqiicn qu’il a transporté sa bou­
tique sur la rue Cascades, porte voisine do I. 
Churbonncaii. Ouvrage de pratique et répara­
tions fuites avec s* in.

10 mai 1880 V. SE VIGNY.

üToutu’au Magasin

Tandis Françoise, «pii était lrè« ,ms demande ma fiHc, la dernière. Je la lui
intelligente, doinuurnit très enlmo et très 'J°une do grand cœur, devant toute la eom
iniiîtrcssc d’elle inêine en toute occasion. |mfr«iie, saeliaut bien que je ne lui IUîh pus
un rien suffisait pour impressionner Mo­
nique.

Au moment où les chantres entonnaient 
la dernière antienne, le père Costanvee 
quitta son banc, et s’en alla rejoindre un 
petit groupe d'hommes qui représentaient 
ii Kertaval l’autorité civile et militaire.

Bientôt on entendit les roulements écla­
tants du tambour, des pas cadancés réson­
nèrent sur les dalles sonores de l’église, 
toutes les têtes se détournèrent inaeliitmle- 
ment et une grande trouée se fit au milieu 
de la nef. L’escouade d’honneur des doua­
niers entrait, oninmndée par un sous 
officier.

Ils arrivèrent sur doux rangs dans leur 
pittoresque uniforme mi-marin mi-soldat,
et se rangèrent selon le commandement qui

d<leur fut d onné.
Monique regardait machinalement de ce 

côté comme tout le monde. Tout à coup 
elle rougit et baissa les yeux, le visiteur de 
la veille avait son regard fixé sur vile avec 
une persistance doublement inconvenante, 
étant donné le lieu et l’occasion.

Ce n’était pas qu’il fit belle figure sous 
les armes. Sa petite taille, sa physionomie 
sardonique, juraient plus quo jamais avec 
la taille herculéenne et la physionomie 
grave ot martiale de scs compagnons.

Mais Monique était très naïve, un brin 
coquette, et ce genre d’attention très vul­
gaire en soi, et que Françoise ofit trouvé 
o/lensant, lui causait une satisfaction ina­
vouée d’amour propre.

Quand la procession s’ébranla, elle la 
suivit, mais avec distraction. Les paroles 
de la cabarctière lui retenaient «V lamé- 
moire, et, mêlée à la foule, elle oubliait 
d'admiror les splendeurs do la procession 
se déployant eu face de la mer ; elle ou­
bliait de prier, hélas ! pour ne penser qti’A 
cet inconnu, à ce futur officier qui l’avait 
si rapidement distinguée des jeunes filles 
de Kertaval.

Un malheureux hasard voulut qu’elle le 
rencontrât après l’office, causant avec sou 
grand père et d’autres paysans. Il out 
l’habileté de se glisser près d’elle, et de lui 
glisser do ces compliments exagérés (pii 
seutaient d’une lieue le lecteur des feuille­
tons A un sou. Il poussa l’amabilité jusqu’il 
aller reconduire le père Costanvce, qu’il 
n’appelait que monsieur l’Adjoint, jusqu’il 
la Croix, et en se séparant de Monique il 
murmura un expressif au revoir.

Naturellement, personne ne s’était aper­
çu de ces attentions particulières, et Fran­
çoise, qui remarqua néanmoins l’air préoc­
cupé de la jeune tille, l’attribua i\ une tout 
autre cause. Elle était d’ailleurs fort préoc­
cupée elle-même de la cérémonie do scs 
fiançailles qui devaient avoir lieu dans la 
Boirée, et clic laissa à Monique tout le loi 
sir de se livrer à ses rêveries.

Le souper fut très-gai ce jour-lA il Kcr- 
bara, mais ne se prolongea* pas plus que 
d’habitudo.

Quand les gros plats do faïence chargés 
de viande eurent été enlevés, la tante Ca­
therine, avec une certaine solennité, vint 
recouvrir la table d’une nappe do toile 
frangée, lea jeunes filles apportèrent des 
verres, et les garçons des bouteilles de 
cidre et d’eau dc-vic. Françoise, qui, con­
tre aon habitude, n’avait pas quitté scs 
habita de fête, posa au milieu de la table 
un grfcnd gâteau doré, et presque au même 
instant des bruits de voix retmtircnt dans

un mauvais cadeau ni à elle non pins.
fi tendit su main rugueuse en avant, y 

enserra les mains des deux jeunes gens ci, 
levant son regard en haut :

— Que. le bon Dieu vous bénisse, mes 
enfants, dit-il, comme jo vous bénis ! vous 
allez désormais travailler ensemble et 
manger le mémo pain, connue d'honnêtes 
gens et do bons chrétiens que vous êtes et 
que vous serez.

— Et maintenant à votre santé I
Laurent, juile d'émotion, saisit son verre 

d’une main tremblante ; quant à Françoi­
se, les larmes baignaient son f inis visage, 
des larmes de bonheur.

— Ma fille, c’est a «se/, pleurer, dit la 
tante Catherine, qui écoulait les mains 
jointes et l’air recueilli. Ton père t’a bénie 
que Notre Seigneur et Notro-Daino te bé­
nissent aussi ! Et maintenant va t’en ver­
ser à boire à notre monde comme c’est, ton 
devoir.

Françoise essuya ses larme» ol, prenant 
la bouteille que lui présentait sa tante, elle 
versa a boire à la ronde, recevant les com­
pliments do chacun et répondant gaiement.

Quand elle eut fait sa ronde, le vieux 
père Michel porta un dernier toast aux 
deux familles, et de formidables liourralis 
lui répondirent. Fuis on se sépara, car la 
tante Catherine craignait, non sans raison, 
que quelques taillées de cidre en plus n’eus­
sent porté le trouble dans la cervelle des 
jeunes gens. Kerbaru et le Oomenen n’é­
taient pas aflltgés par la plaie de l’ivrogne­
rie, néanmoins les jours de foire et les jours 
de loto, certains buvaient bien un coup de 
trop, et tante Catherine ne voulait point 
jeter cet attristcinent sur des fiançailles 
qui avaient réjoui honnêtement tout le 
monde.

Groceries &Epiceries
DE CHOIX.

AI. ALFRED BRIEN.
Coin dns Rues

CASCADES ot MONDOR

Moiisifiit A. BRI EN ci-dovant. marchand d- 
St Simon, informe le public d.* la ville et des 
campagnes environnantes, qu’il n ouvert un 
Magasin de Groceries, Epicerie^, Vins et Li­
queurs de premier choix, à ST. HYACINTHE, 
coin des rues Cascades et Monder, bâtisse St. 
Pierre.

II invite ses amis et le public en général, 
d’aller visiter son Magasin, pour se convaincre 
du bas prix de ses marchandises et qui seront 
toujours de premier choix et de première qua­
lité.

Le public étant convaincu de la vérité décos
faits, il espère pouvoir mériter la confiance du l’acre ; dans la hand- K,$l (ime'piastrc) l’acre';

les dispositions suivantes, qui seront cen 
sues être applicables aux terres se trouvant 
dans la province du Manitoba, et dans les ter­
ritoires situés à l’ouest et au nord-Ouest d'icel­
le, sont substituées aux réglements portant la 
date du 9 juillet dernier, et déterminant la ma­
nière de disposer des terres publiques situées 
dans un rayon do 110 milles (cent dix milles) 
de chaque côté de la ligne du chemin de fer du 
Pacifique, lesquels dits règlements sont par le 
présent annulés :—

1. Jusqu’à ce que le nivellement ultérieur et 
final du dit chemin de fer ait été fait »l l'Ouest 
de la rivière Rouge, et pour futilité de ces re­
glements, la voie du dit chemin de fer sera sup­
posée se trouver sur la quatrième hase ouest, a 
l’intersection de la dite hase avec la ligne qui 
sc trouve entre les rangées 21 et 22. si l'ouest 
du premier méridien principal, pour de là se 
diriger en suivant une ligne directe jusqu’au 
Confluent des rivières Shell < t Assiniboine.

2. Les terrains situés «h* chnqmf côté de la 
ligne seront respectivement divisés en bandes 
de Ia manière suivante:

(1 ) Une bande de cinq milles de chaque côté 
du chemin, immédiatement en contact avec 
lui sera appelée la bande A ;

(2) Une bande de quinze milles, située de 
chaque côté du chemin, et voisine immédiate 
de la bande A, sera appelée la bande B ;

(3) Une bande de vingt milles si: née dû ( laï­
que coté du chemin, et voisine immédiate de la 
bande B, sera appelée la bande (7 ;

(!) Une bande de vingt milles, située de cha­
que côté du c hemin,et voisine immediate do la 
bande G, sera appelé la bande > ; et

(fi) Un** bande de cinquant milles, de cha­
que côté du chemin et voisine t nmédiate do la 
bande D, sera appelée la band E.

3 Les sections portant fe numéros pairs 
dans chaque township qui s< trouve dans les 
di lièrent es bandes ci-dessus d critos, seront af­
fectées aux homestead* et aux pré-emptions, do 
1 GO acres clm( un, respectivement.

1. Les sections portant les numéros impairs 
dans chacun des dits townships seront fermées 
aux h omette n 1a ou prè-omptions et réservées et 
reconnues comme terre du chemin de fer.

fi. Les terres du chemin de fer situées dans 
les différentes bandes seront vendues aux prix 
Suivants: i’ans la bande A, ÿfi (cinq piastres) 
l’acre ; dans la bande B, (quatre piastres) 
l’acre ; dans la bande G, $8 (trois piastres) 
l’acre ; dans la bande D, $2 (deux piastres)

res en vertu de ces réglements en tant quits 
s’appliqueront à la zôno particulière où se trou­
vent ces terres sujet toutefois à l'opération de 
la sous-sectiun du la section 11 de ces régle­
ments.

14. En vue de favori si* r la colonisation en 
réduisant le prix des tantôtiaux de construction 
1 egouvernement se réserve le droit d'accorder 
des licences renouvelables chaque année, en 
vertu do lu section fi’2 do “l’Acte concernant 
lea terres fédérales, ’ situées dans les diverses 
zones ci-dossus désignées, et toute occupation 
ou vente de terres dans les limites du territoire 
auquel s’appliquent ces licences, seront pour le 
moment sujettes n l’opération de ces licences.

15. Il est bien compris que les dispositions 
ci-dessus, n'aflTecteront pas les sections 11 et 29 
qui sont les terres réservées aux écoles publi­
ques, et les sections 8 et 20 qui sont des terres 
du la compagnie do lu Baie d’Hudson.

On pourra se procurer tous les renseignemens 
nécessaires en s’adressant au bureau des terres 
fédérales, i\ Ottawa, ou à l’agent des terre» fé- 
déràles à Winnipeg, on aux agents locaux a 
Manitoba ou dans les Territoires.

Bar ordre du ministre de l'intérieur,
J S. DENNIS, * 

Député ministre de l’Intérieu.
Lindsay Russki.l,

Géomètre cp chef.

Ameliorations
Importantes.

Nous sommes heureux de-pou­
voir faire connaître nos prati­
ques, que tous nos efforts ont 
tendu A améliorer notre magasin 
et t\ le rendre le plus complet et 
le mieux assorti de lu ville.

Nous avons ajouté

UN Autre ETAGE
pour le département de Vaisselles

Ce Département est certaine­
ment le plus beau et le mieux 
tenu de lu ville.

THES! THES!
Nous avons acheté à l'Encan un 
lot considéra Lie de rJ?IXI{lS 
que nous avons payé Bon Marché

AUX FROMAGERS!

public; et une bonne part du patronage de sc» les termes détente seront comme suit : Un
amis, tant de la ville (pie de lu campagne. 

Outre son assortiment de Groceries et Bro-
dixième payable au comptant, lors de l'achat ; 
et la balance, payable en neuf versements an-

visions, il tiendra aussi un assortiment de j miels égaux, avec intérêt nu taux <Ie six pour
i.« • i / .i • i ni • . u 1 . . . .Ferronnerie» et Objets (l’Agriculture.

Une visite du public est sollii itée.
ALFRED BRI EN. 

M. Hyacinthe, 1er Mai 1880,—3rn

i)ATHONfKK7. NOS INSTHTTIONS.

A S U RANCH MUTUEL L E
HIJK M VIK.

“SUN. 77

BUREAU BRI NCI BAL:
Hit Une St.Jacques, Montreal.

Une seule personne était’ demeurée triste 
au milieu do la gaioté générale rendue
très-expansive par do fréquentes filiations: 
c’était Monique.

A continuer.

H, DELISLE,
RELIEUR.
Eve St. Denis,{Bloc Bel humeur) 

St. Hyacinthe.
Livres, Cahiers de Musique, Brochures,Pam­

phlets, Livres Blancs, etc., etc., reliés avec 
soin et promptitude.

AUX PL CS RAS PRIX.
St.Hyacinthe, 21 avril 1880.—n(î

GROCERIES ET 
FERRONNERIES

Rue Cascades,
French.

Bloc

m* ; j. r rrrrvi

DIRECTEURS:
Thos. Workman, éouler, Président.

A. F. Gault, James Hutton,
A. W. Ogilvie, David Morrice,
M. H Gault, M B., T. M. Bryson,

John McLennan, M.B.
R. B. Howard, M.D., Médecin des Consultants. 

R. Macaulay, Secrétaire.

Capital et ACTIF, $841,025.00
Polices sur la 17c, émanées au.r plus has

Pr ix murants.

(ÿ 'iJ J 'jo üJ 'SJ -fJ A rv■
Cette compagnie assure contre tous les acci­

dents. Elle est la compagnie qui donne le 
plus d’avantages.

L. S. ADAM, N. P.
l-8"-la Agent à St. Hyacinthe.

cent par année sur ce qui reste dô.
(>. Los t**rrcs affectées aux pre-empt ions dans 

h*s différentes bandes seront vendues aux con­
ditions et aux prix suivants: dans les bandes 
A, B et Ct :i $2.50 (deux piastres (t cinquante 
centins) l’acre; dans la bande D, >\ $2 (deux 
pinst es) l'acre ; et. dans la bande K, à Çl (une 
piastre) Encre. Les termes de vente seront 
comme suit : Rhiatro dixièmes de* la somme to­
tale, et les intérêts de cette dernière au taux de 
six pour cent par an, devront .être payés à l'ex­
piration «h* t rois années à partir de lu date d'en­
trée en possession ; h*s antres six-dixièmes de­
vront être payés en six paiements annuels â 
partir de la dite date avec intérêt au tanx sus­
mentionné, sur telle balance du prix d’achat 
qui d'année en année restera impayée.

7. Tous les paiements, soit pour les terres du 
chemin de fer, soit pour les pre-emptions.daus 
les différentes bandes, seront faits en argent, 
et non avec des certificats [scrl/is] ou des man­
dats militaires ou de police.

8. Tous les argents reçues en paiement de 
terres préemptéesfe ont partie du fonds destiné 
nu chemin de fer, de la même manière quo les 
argents rt eus en paiement «les terres du chemin 
do fer.

Le soussigné est prêt à vendre à tous ceux 
qui en ont besoin, les articles suivants:
Instruments pour experimenter

le Lait,
Presses a Fromage,

Coton a Fromage,
Couteaux a Fromage, 

Scale-Boards, 
Pompes, etc.

ct tout le matériel nécessaire a la^abrb ation 
du Fromage, tel qu’amélioré jusqu’à ce jtair.

Le tout livrable, sur demande, â aussi bon 
marché que tonte aut e maison du Canada et 
des Etats-Unis.

ARCENT COMPTANT.
Les ordres donnés immédiatement recevront 

une prompte exécution à des avantages parti­
culiers.

S'adresser de suite à St**. Rosalie, à
MICHEL DESAUTELS,

Fromager.
Ste. Rosalie, 29 mars 1880.—2m

et nous les vendrons A
MAR Cil 10 ï Que tous 
ceux qui iiiinent ft épargner de 
l'argent se luttent d’en acheter 
leur provision !

Nos Thés Japonais à -50 cts. 
sont bons!

Nos Thés Japonais à .*50 cts. 
ne sont pas surpassés.

Nos Thés Verts à .“50 cts. va­
lent 80 cts. •

• • •

ATELIER
*K

PEINTURE DECORATIVE
. 233 KI'K NOTRE-DAM 15

LAVOIR & l!HI !lil
ARTISTES DECORATEURS.

PEINTRES A FRESQUE, DOREURS, 

Imitateurs, Tapissiors, Vitriors, Blanchissours 
Peintres do Maisons, d'Enseignes, etc. 

Decoration (Ul’gli-es, <1.Autel*, de 
Maisons, de Salles, etc.

3n;i;s colouiks.
Spécialité: Imitation de Bois et de Marbre 

de toutes espèces.
At’SSl

9. C'cs dispositions auront un effet rétroactif, | Tableaux, Bannières, Drapeaux,(' 
en ce qui concerne toutes les inscriptions ou mes, etc., exécutés de manière à

G roc ci ics, Provisions,

Vins, Liqueurs, etc., etc.

Place du Marche.—St. 
Hyacinthe.

Porte voisine de //. J, Doherty,

Magasin autrefois occupé par M.O,Brodeur

la cour. C’ étaient les gens du Gouicnon 
<|ui arrivaieui. Aussitôt dans la cuisino de
U ferme ce fut une tuêlêc générale, il fal­
lut apporter *dos bancs de l’appartement 
voisin, afin quo chacun pût trouver une 
place à pen près pour s'asseoir.

Laurent et son frère Jacques ttc trou­
vaient debout entourés de quelques jeunes 
gens, qui avaient laissé les sièges aux fem­
mes. Jacques cherchait Monique dos 
yeux ; mais „ Monique s c'ait reneognée 
dans le viens fauteuil du coin de l’fitre et 
paraissait pen disposée à causer.

Ton! à coup la tante Catherine qui, par 
te vieille habitude, se tenait agenouillée

M. La pi erre, tout on remerciant scs nom­
breuse» pratiques, a l’honneur d'informer le 
public en général qu’il tiendra comme par le 
passé un assortiment complet de
Vins, Liqueurs, Kpiceries, Pro­
visions, Huile, Vomis, Ferron­

neries, For, etc., etc.
Tout de Première qualité et è Bas Prix.
fSTlJne visite est respectueusement sollici­

tée.
CHAULES LA PIERRE.

3 Mai 1880. am

nae
sur 1* (Nom de la chcuinfe, ae ncotit tirée

C’était Laurent Bahaut qui lui deman 
dait «n entretien.

Ella ç kra’et la mivit dans l'apparte­
nant Toi.il!, une ttqrto de caveau où *c 
faiaaiaat lea groinae opérations du ménage 

tfoffflftit I» laiterie. *

HOO paelrs de euleinr,
1500 poclrs double*,

60 paclrs de frruaier
avec bouilloire, Ustensiles de cuisine, Fourni­
tures de maisons, Outils, Vitres, Peinture», 
Huile, Vernis ct un assortiment complet de 
ferronneries pour marchands de campagne et 
entrepreneurs d'églises ct de maisons, à vendre 
k bon marché à la maison

AUGUSTE COUILLARD, 
Marchand de fer,

• Montréal.
233,,335, 237,,239, rue 8t. Paul.

P.8.—J’achète aussi la vieille fonte.
1 oui 1880.—3m

Monsieur Robert Gadbois tout en remerciant 
scs nombreuses pratiques «h* l’encourngeinent 
qu’il a reçu pur le passé les informe ainsi que 
te public en général, qu’il u changé son maga­
sin de place. Il occupe un des meilleurs cen- 
Ires du la ville de St. Hyacinthe, en face du 
Marché, Porte voisine de H. J. Doherty, Block 
L. L. Boulin.

gÜf’ Vous trouverez a mon magasin toutes 
sortes de Liqueurs, Gin, Brandy, Whisky, Vins 
«le toutes sortes, Ryo, etc.

Je viens aussi do recevoir un assortiment
considérable de VAISSELLE

ROBERT GADBOIS.
Marchand.

St. Hyacinthe 22 Dec. 1879.

Aux Cordonniers!
25 Tailleurs Demandés.

Salaire de $8 A $12 par semaine sui/ant la 
capacité. Aussi des Monteurs, Trimmeurs, Ta- 
lonneura, faiseurs de fonds, etc, etc, etc. Cliex

Fogarty * Frere,
Manufactureurs de Chaussures, 

Montréal.
10 7 80—3f

entrées de homssteols e t de pré-emptions, ou en 
ce qui concerne les ventes de terres du chemin 
«h» 1er, faites en vertu des règh mt nts du 9 de 
juillet, lesquels sont par le présent annulés, et 
il sera tenu compte «h* tous les paiements faits 
en sus et au-delà des prix indiqués.

10. L’ordre en conseil du 9 de novembre 1877 
concernant les terres entièrement affectées au 
chemin do f* r dans la province «lu Manitoba, 
ayant été annulé, toutes les personnes qui se 
sont établies de bonne foi sur les dites'b rres, 
en vertu du dit ordre du conseil, paieront en 
vertu de n*« dispositions pour les terres pré­
comptées, le prix fixé dans chacune des landes. 
Lorsqu'une personne aura pris deux quarts de 
sec tion, en vertu de tel ordre du conseil, elle 
pourra garder en vertu de ces dispositions corn 
me homestead, le quart de section sur lequel elle 
se sera établie, ct, comme pre-emption, l’autre 
quart de section,—que ce homesten /et cette pré­
emption se trouvent, oui ou non, sur une sec­
tion portant un numéro pair. Tous les argents 
payés par telle personne pour les terres qu'elle 
aura p iscs, en vertu du dit ordre du conseil, 
seront portés au crédit de sa pré-emption,quart 
de sec lion, en vertu de l’ordre du conseil men­
tionné, aura le privilege de le garder comme 
homestead ct pourra prendre un antre quart du 
section, comme pré-emption, l'argent déjà payé 
par lui, devant être porté au crédit de telle pré­
emption.

11. Toutes les prises de possession de terres 
seront soumises aux dispositions suivantes re­
latives au droit, de passage du chemin de fer «lu 
pacifique canadien ou du n’importe quel autre 
chemin de fer decolonisation du gouvernement 
faisant sa jonction avec le dit chemin de fer :

a. Si le chemin du fer traverse une terre occu­
pée comme homestead, le gouvernement aura le 
droit de passage libre de même qu’il pourra 
construire librement les stations Inoii elles se­
ront jugées nécessaires.

h. Lorsque le chemin de fer traversera «les 
pré-emptions ou des terres du chemin de fer, 
prises avant la date actuelle, le gouvernement, 
pourra prendre possession de telle partie du dit 
terrain qui sera nécessaire pour les stations ou 
les sablonnièrcs, et le propriétaire pourra seule­
ment réclamer le prix par lui payé au gouver­
nement pour tel terrain u raison de tant «le 
l’acre.

c. Si après la localisation finale du chemin 
do fer à travers les terres non arpentées mais 
non prises à cette époque, il se trouve que quel­
que personne occupe des terrains que l’intérêt 
public exige de garder, le gouvernement se ré­
serve 1«* droit de prendre possession de telle 
terrain en payant à l’occupant la valeur des 
améliorations par lui faites.

12. Les réclamations provenant de l'occnpa-
ion nruès la date actindh» rl'un t.-rmin nnn ni»_ 1

'ottes d’Ar- 
donner la

plus entière satisfaction.
Mans fournis avec plaisir sur demande.
Les modèles d«* decoration européens les plus 

célèbres peuvent être examinés à leur atelier.
Les ouvriers employés sont des plus habiles 

«t des plus compétents.
Ils se chargent d'exécuter avec soin toutes 

commandes faite s à la campagne et aux Etats- 
Unis aux menu s prix qu’à la ville.

SUCRE! SUCEE!
Réduction considéraMe sur tons

les SUCRES!
Relie: Cassonade à 1res Ras Prix ! 

Et toutes les autres qualités A
extraordinairement Bon Marché.

VINS à LIQUEURS !
Il est inutile de parler de nos 

Vins et Liqueur».

Notre renommée est toute faite

Nous importons nos Vins di­
rectement. et. nous sommes cer­
tains de leur qualité.

BIERE! BIERE!

MM. Lavoie «t Beaulieu peuvent indiquer 
les maisons, églises, chapelles, etc . ju’ils ont 
peints et décorés, et qui leur ont valu «le la 
part «les* connaisseurs éminents les témoigna­
ges les plus flatteurs.
O. M, LAVOIR. D A BEAULIEU,

fi fi 80 lm

Nous sommes Agents pour les 
meilleures Brasseries du Canada, 
et nous en avons toujours un 
Stock considerable en mains.

/ut men se lm port a lion
de

Nous venons de recevoir
-500 doz de En butts
•500 de Bradford Cream

Ale.

CHEZ

.

- r - c-.

*J • Sn aj _
Il fiAJ V X

Vï
Alpaca noir ct-de e ou leur,

ht off c à Robe, Indiennes,
Coton à Chaîne, Coton, 

Cashmere, Duels,
Merino, Tweed,

P te., e/e. Etc.

A T J S S ï

1#>0 do/, de La Célèbre Lacer 
de O’Keefe, de Toronto, que nous 
vendons $1.20 la douzaine.
Kso< >m pie lil ièra 1 accord e a u x

Marchands.

Ces Marchandises ayant été achetées 
avant la hausse seront vendues à quinze 
hour cent tue illeur marché que té im­
porte ou.

Ou trouvera aussi à la meme place 
UN STOCK bien assorti de

>loivorif\s cto.,

hour Pcddlars et Marchands de Cam- 
hagne.

FRUITS! FRUITS!

il 2

Directeur: M. VMM ROUSSEL.
Uu un, 20 fw.|É moi», 10 ft*.—3* mois, 5 

fr».—1 moi», 1.75 fr.—Un numéro 60 c.
A BARIS-AUTEUIL, rue LA FONTAINE, 40.

Et chez tou$ la Libraires.

tiun après la date actuelle, d'un terrain non ar- 
jVnté, lors de la prise de possession,ot pouvant 
être compris dans les limites affectées par lus 
réglements ci-dessus ou par lotir application 
ultérieure t\ de nouveaux territoires, seront do­
rénavant réglées conformément aux conditions 
ci-dessus relatives aux terres qui se trouvent 
dans la zône particulière où cet établissement 
pourra être situé, sujet à l’opération do la sons 
section «le la section 11 doccs réglemente.

13. Toute* les entrées faites après la date do 
l’occtipation, pour des terres inoccupées dans 
les limites do la Saskatchewan, seront consi­
dérées comme provisoires jusqu’à ce que le tracé 
do la ligne ait été fixé à travers les territoires, 
apres qu01 on disposera finalement de ces ter-

Un atelier de photographie situé sur 
la place du Marché

A I.OUEU
bon marché. Cet atelier est le meil­

leur de la ville.

Nous recevons tous lus jours des

Oranges,
Citrons,

Ananas.

^VTJJ OTJ RD’HUI
quo nous avons le plus beau et lo 
plus grand Magasin de la Ville.

PABKBttO FRERES.
Aussi, dans la même bâtisse on 

trouvera à Louer, un bon logement.
N oubliez pas

Place du Marche ' SUR le MARCRE ST.RYAfilITHE
ST. HYACINTHE.!

15 Avril 1880. [12-79-12-50-». |
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